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INTRODUCTION

Mesdames :

Le sort des couturières, dans la plupart des maisons doconfoction, spécialement
dans celles qui labriqucnt beaucoup, ni-.st j.as des plus enviable. Afin de produire
vite et à bon marché, ces couturières y sont réduitesaurôie do machines. Kn odet, i
part la coupeuse qui doit faire usage de son intelligoiuepour bien réussirson travail,
j.rcsque toutes les autres nunt à faire qu'une partie déterminée d'un costume'
quelques-unes d'entre elles no f.mtjanmis autre chose que des jupes, d'autres des

j

garnitures, d'autres, entin, dos cor.><age.s. Encore cette partie du vêtement est-ello

. à son tour subdivisée, et l'on voit tous les jours dos jeunes filles qui n'ont jamais fait
-lue des manches, voire môme la droite ou la gauche. On comprendra facilement
que si ceajcunes filles sont des couturières, par la raison qu'elles gagnent leur vie
à un travail de couture, elles ne sont pas des ouvrières et qu'il doit leurôlro trôs
difficile do se placer une fois qu'elle sont sorties de la maison où elles ont fait un
semblant d'apprentissage.

Si, au contraire, on leur avait donné toutes les connais.sances qu'exige ce qui
,

s'appelle un métier, oUos seraient à môme do faire soûles chacune des parties d'un
.
costume; ellos pourraient utiliser leur goÛt naturel et leurs aptitudes spéciales et
elles trouveraient sans aucun doute à s'employer d'une façon beaucoup plus agréable

I
et surtout iilus rémunératrice.

! ^
I

Pour lutter contre un pareil état de choses, que faudrait-il ?

i Presque tous les pays d'Europe et d'Amérique ont répondu à cette question
en fondant chez eux des écoles professionnelles en grand nombre. Ces écoles

jj
donnent aux jeunes filles qui les fréquentent les connaissances nécessaires à améliorer
le\ir sort, et elles y apprennent un métier digne d'elles. Si nous n'avons pas encore au
Canada d'écoles professionnelles proprement dites, un grand pas a été fait dans ce
sens par le gouvernement qui, par l'intermédiaire du Conseil des Arts et Manufac-
tures, a ouvert des cours gratuits de Coupe et de Couture.

Espérons que petit à petit devant les résultats que ces cours sont appelés à

I

donner, nous aurons nous aussi nos écoles spéciales pour y former des ouvrières dans
tous les métiers où la femme est employée. Pour contribuer, d'une façon bien faible
c est vrai, à atteindre ce but, j'ai cru bien faire en réunissant dans ce travail les

I
quelques connaissances que je possède et dont j'ai fait usage pendant ma longue
carrière de couturière en robes.
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Cependant on vous prdBontant cet ouvra-îojo ne voudrais pas, comme le ffoui
de la fable, me parer de plumes qui ne soient miennes. Ce travail, comme son titre
l'nuJ.que du reste, u été pris en grande partie dans la nouvelle méthode de cou„o
publiée à Paris, dans une IJevue mensuelle d'enseignement professionnel. La publi-
catumdocet ouvrage, commencée voilà bientôt quatre ans, a donné uu jour le jour
toutes les leçons «appliquant aux vêtements de fonuues, suivant la mode du momen,
beaucoup de ces leçons sont aujourd'hui hors de cause, du moins jusqu'au retour de
la ,aode aux vêtements dcjà portés; mais un grand nombre sont ce que l'on „eut
appeler des leçons classiques, c'est-à-dire qui ne changent pas ou c,ui cha.nrent si ,,eu
qu aucune persorme habituée aux travaux de couture n'éprouvera de difficulté à les
corriger en temps et lieu.

Mon œuvre est donc simplement un travail de triage et de classement et par
conséquent n'a pas d'autre prétention. Profitant de mon expérience en matière de
mode,

j
a. choisi, dans cette agglomération, les leçons les plus utiles et les plus aptes à

n-pondre aux besoins du moment. Je les ai classées d'une façon suivie et ..ro^^res
sive on les reliant entre elles suivant mes modestes capacités. En un mo" j'ù
essayé de former un tout qui puisse être utile aux personnes qui voudront bien le
consulter, et en même temps être un guide sûr pour celles qui tirent de la confection
des vêtements de femmes leurs moyens d'existence.

L'emploi du tracé géométrique pour la construction de tous les patrons de
cette méthode est certainement la garantie la plus sûre de leur exactitude absolue.

Messieurs les tailleurs qui emploient, depuis longtemps dc-jà, ce mode do tracé
en ont éprouvé tous les avantages

; aussi sont-ils très rarement obligés de retoucher
la coupe de kHirs vêtements, surtout quand la ].rise des mesures a été faite avec
toute

1 attention qu'elle exige. Le succès obtenu j.ar les tailleurs ne ],eut manquer
de couronner les eff'orts de toutes les couturières qui emploieront une méthode basée
8ur les mêmes principes. Le tracé géométrique a, sans contredit, l'avantage sur tous
les systèmes simplement mécaniques, car avec lui l'ouvrière intelligente comprend la
raison d être de chacune des lignes de son patron, et peut les modifier suivant la
nece.ssitédes circonstances

;
avec son seul raisonnement elle saura toujours le pour-

quoi et le comment de ces variations, et, comme la parfaite compréhension d'un
travail est les trois quarts de sa parfaite exécution, une couturière désireuse demisMr ne devra jamais se servir d'un système mécanique qui, quelque parfait qu'il
soit, ne parlera jamais à son intelligence et ne laissera do son usage aucune connais-
eance utile.

J'ai cru devoir conserver à cotte méthode les mesures françaises originales • le
système métrique étant appelé à devenir sous peu en usage aussi bien en Angleterre
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qu'au Canada, les personnes qui s'y senjut habituées j)ar une pratique anticipée

auront certainement le pas sur leurs compagnes moins fortunées. Une autre raison

pour laquelle j'ai consen-é ces mesures, c'est leur grande simplicité do calcul et do
fractionnement qui permet à tous do les comprendre avec facilité.

Si cependant quelques personnes voulaient quand même se servir des mesures
anglaises, ca« deiniùres trouveront dans le commerce des ruban-mesures chiJVrés

d'un coté en centimètres et de l'autre en pouces et fractions de pouce, de sorte qu'il

leur sera très facile en retournant le ruban d'y voir la mesuio correspondante
anglaise.

Les mérites do la méthode dans huiuelle ont été prise les leçons qui forment
cet ouvrage sont nombreux, et je ne saurais trop les mettre on avant.

Il est bon do dire d'abord que lo gouvernement français ainsi quo la Ville de
Pans l'ont trouvée digne de figurer dans leur programme d'enseignement profes-

sionnel aux jeunes tilles. Cette raison seule pourrait je crois suffire. Mais en y
ajoutant que son auteur, Mme Alice Guerre, est inspectrice des travaux i l'école

professionnelle des Pupilles de la Seine, professeur aux écoles i)rofessionnelles de la

Ville de Paris ainsi qu'aux écoles Elisa Lcmonier (société pour l'enseignement ]iro-

fessionnel des femmes) de plus, directrice du cours municipal de coupe-couture et
figurine du Vllème arrondissement de Paris, j'aurai suffisamment démontré, je
pense, que ses prétentions ne sont pas usurpées. (*) D'un autre coté, le succès que
j'obtiens ici auprès des personnes a qui j'enseigne me prouve surabondamment ses
mérites. Cependant j'ai voulu aller encore plus loin et il n'est pas, dans ce recueil,
uno seule leçon qui n'ait été mise en pratique par moi et vérifiée, quant à son exacti-
tude, avec la plus scrupuleuse attention. J'ajouterai au nombre de ses qualit imo
très grande clarté qui la rend compréhensible et facile pour les i.ersoimes les nn.lns
douées.

Les leçons comprises dans cette première partie sont celles qui ont été
enseignées par moi ])endant le terme LSD'J-IDOO, jai choisi i)our ce terme celles qui
étaientles plus utiles pour arriver vite à un résultat ])ralique; d'autres suivront
pour le terme 1900-1901, et nous aurons alors la série de leçons i)our la confection
desjupesetdes garnitures, ainsi que les manteaux de tous genres. Après cette
deuxième série nous attaquerons la grande toilette : robes de bal, de récej)tion, les
corsages de fantaûsie, blouses, boléros, etc. Une autre série sera consacrée à la
lingerie et une autre aux vêtements de petite garçons jusqu'à l'âge de quinze ans.
Toutes ces séries combinées formeront im tout qui. je l'espère, remplira le but que je
poursuis. C'est à vous. Mesdames, d'en être lesjuges, et c'est pourquoi je le soumets à
votre approbutior

.

Montréal, 1 Mai 1900. MAEIK BOUDET.



IV

EXPLICATIONS PRELIMINAIRES

Co travail est divisé on doux parties Lion distinctes. La promière, ou cours
élémentaire, conxpre.d rexéeuiiun des travaux du euuturo les plus sin.pies •

lu
layctto ou trousseau d'un nuuveau-né, les tabliers, robes, etc. pour enfants et lilleUes
jusqu a 1

ago do «iuinzo uns. On y trouvera quelcp.es pièees de lingerie pour dan.es
belles que eheirnses do jour ou de nuit, canusole, jupon, pantalon etc. Cette prenuère
partie est destinée plus spécialement aux jeunes filles, soit dans leur famille, soit à

La seconde partie, ou cours supérieur, comprend la toilette do femme sous ses
formes les plus variées. Elle s'adresse plus particulièrement aux mères de famillo
et aux ouvrières, confoctionneuses ou à façon, qui ont besoin do renseignements
utiles. Elles y trouveront une étude approfondie du corsage do femme, depuis la
taille régulière la i.lus parfaite jusqu'à la taille la plus disgracieuse, une méthode
parfaite pour la transformation ot la rectification dos patrons. La prise des mesures
et

1 essayage y tiendront une large place, ainsi que la confection de toutes les
parties delà toilette d'une femme.: robes, manteaux, blouses, boléros etc, etc. Pour
la commodité générale, chacune dos parties de cet ouvrage sera complète par elle-
même et pourra être employée seule.

M. B.
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NOTIONS ELEMENTAIRES DE GEOMETRIE
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I
Quiconque veut dessiner une rosaee. toninieneo par tnicer une eireonféronce

' qui en munpie lu limite extérieure; do même pour obtenir lo jiutron de tous les

vêtements
;
eette méthode s'appuie sur lo "périmètre d'un rectan^'le ", dont les

dimensions sont fixées j)ar les mesure.^ j.rises sur lu personne iV vêtir. Par ce
moyen, en jteu do temps ot avec un pou d'attention, on j.arvient à i>réparer un
patron couvénal ile.

Ces considérations montrent la nécessité do connaître les premiers éléments
do lu géométrie et du dessin linéaire, ainsi que l'usago dos i)rincipaux instrumenta
do dessin graphique.

Je vais présenter à ce sujet les notions indisjionsables à lu bonne compréhen-
sion de cette méthode.

DEFINITION DE LA LIGNE ET DU POINT

Lùjne—On appelle " ligne " une longueur sans largeur ni épaisseur. C'est

l'étendue considérée sous une seule dimension.

Point.—On désigne sous lo nom do " point " l'extrémité d'une ligne ou
l'intersection do deux lignes. Lo •• point " n'a aucune dimension. On indique la

place d'un point par l'intersection do doux petits traits (*) ou simplement avec la

pointe d'un crayon on le désigne jtar uno lettre do l'alphabet (*A).

Diverses sortes de lignes.—On distinguo difîérentes sortes de lignes : la "ligne
droite ", la " ligne courbe " et la " ligne brisée.'

Ligne droite.—La ligne droite est le plus court chemin d'un point à un
autre. Elle a tous ses points dans la même direction. On la désigne par deux
lettres placées aux extrémités (A B et C D, fig. i;.

Dénomination des lignes droites.—Suivant la position qu'elle occupe, une
droite isolée prend les noms de " ligne verticale", "ligne horizontale", ou '-ligne
oblique ".

Ligne verticale.—La ligne verticale est celle qui » la direction du fil i plomb
pendant librement vers la terre: les angles des maisons, les jambages dos portos ot

des fenêtres sont établis suivant des lignes verticales (fig. 5).
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/w^n^Aor/.v,«M/r.-LaliKno horizontale, comme son nom rindi.iuo, est celle

qui Bu.t la h^mo dhorizon o» plus clairement qui nuit le niveau de leau donnante
LoBCU.i dcH portes, lc8idanchen,.lo8 plafonds, etc. sont établis horizontalement'
(ng. b).

Oh,rrvations.-hovHqn'uuo Wguo horizontale rencontre une liftne verticale oHe
forme avec cotte derniùre un an^Ie droit et ces deux Iî^m.oh «ont toujours ...rpen-
dunlairesentroelleH

: cependant deux droites peuvent être ].erpendieulaireH ansoi(u])cr ces deux positions.
°"

Li<jnr ohlùju,'.-U ligne oblique est une ligne droite qui n'est ni verticale ni
horizontale (Hg, IJ.

Liynrs ohli.,ucs entre elles.- Peux lignes sont obliques entre elles quand elles
lie sont ni perjiendiculaires ni parallèles.

^

Lùjne courbe.-U ligne courbe est celle qui n'a pas tous ses j-oints dans lamémo direction comme les lignes A ]} et C \) de la figure 2.

ObsenaUons.-V^xrnn les lignes courbes, il en est qui sont r.?gulières et queIon peut facilement tracer a l'aide du compas : circonférence etc
; d'autres sontiiieguhùres et no peuvent guère s'obtenir que par le dessin à " main Icvco ".

Les courbes des patrons sont généralement irrégulières et supposent uno cep-taino habitude du dessin, sans autre instrument que le crayon.

Li<jne hmée.-On appelle ligne brisée uno ligne formée de plusieurs lignesdroites qui se joignent bout a bout (fig. 3).

'"«'curs lignes

Lùjncsparallèles.~J),^,:, lignes sont parallèles, quand, situées sur le même
plan, elles sont partout également éloignées l'une do l'autre, de telle sorte qu'elles

Les parallèles peuvent êtro droites ou courbes
, des circonférences ou desarcs ayant le mcMuo centre sont parrallèles.

Lùjnes pcrpcn.liculaires.-mnx lignes sont perpendiculaires quand elles

ri: :; '^^"fV'"^'
-^— '!--• «nés «« rencontrent slspenctplus d un cote que de

1 autre, comme A B et A 1) ou F A et A 1, ti.. 2 Si l'une
s arrête à l'autre elles forment deux angles adjacents égaux ; si elle^s se croisent
elles forment quatre angles adjacents égaux.
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DES ANGLES

An,le.-On appelle " angle", l'ouverture plus ou moins grande de deuxlignes qui se rencontrent en un point appelé sommet, fig. 8.
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Los " côtts do l'angle " sont les lij,'ne!i droites qui le forment. Lo " 9omm«t

do l'an^^le " est lo \mui d'intersection des côtés.

(iuaiid un unglo est seul, on lo dcMigne pur uno lettre |ilac<?e au sommet
;

quand il y en u plusieurs, ayant un soinincl commun, on désigne chacun d'eux par

trois lettres en énon^tMit au milieu celle du sommet.

râleur d'un «ny/c—La vale\ir d'un an,i,'le dépend de l'écartem. t»t des côtés

et non do leur longueur. Suivant (juc l'ouverture des côtés est j.lus ou nmins

grande, un angle est droit, aigu ou obtus. Un angloest droit (juaud ses côtés sont

perpendiculaires, lig. 2.

Un angle est obtus quand son ouverture est plus graude que celle do l'anglo

droit, tig. 8.

Un angle est aigu quand son ouverture est plus petite que celle do l'angle

droit, fig. 8.

On nomme " angles adjacents" les angles qui ont un côté commun, tels sont

les angles B A D et D A C fig. 7

DES POLYGONES

Plan.—On appelle " plan " ou surface plane, une surface sur laquelle on

peut appliquer une ligne droite dans tous les sens : les fiices bien dressées d'un

tableau, d'un mur, d'une planche, sont des surfaces planes, quelles que soient les

positions qu'elles occupent.

Figures.—On nomme " figure " une portion de plan terminée par des lignes

droites ou courbes. Toute figure limitée par des lignes droites se nomme " poly-

gone ": polygone signifie plusieurs angles.

Périmètre.—Le périmètre d'une figure est l'ensemble des lignes formant lo

contour de cette figure, lo périmètre est une ligne et non uno surface.

Polygone régulier.—On appelle '• polygone régulier " celui qui a ses angles et

ses côtés égaux.

Diagonale.—On nomme " diagonale " une ligne droite qui joint les angles

opposés d'un polygone. Telles sont les lignes A C et B D, diagonales des polygones,

fig. 10 et n.

Il y a plusieurs sortes de polygones.

Le polygone de trois côtés, qui se nomme " triangle "; celui de quatre cotés,

qui se nomme " quadrilatère "
; celui ce cinq côtés, " pentagone "

;
do six cotés,
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" hexagone -

;
de huit côtés, octogone ". Pour désigner les autres on emploie lemot polygone, déterminé par le nombre de ses côtés ; on dit alors polygone de dix

côtés, onze côtés, etc, etc.

DES TRIANGLES

Triangle.-Or. appelle " triangle " un polygone de trois côtés ou, comme sonnom I mdique, un polygone de trois angles. B A C, fig. 9

On difitinguo plusieurs sortes de triangles :

Triangle équilatéral—U " triangle équilatéral »» est un triangle dont les
trois côtés sont égaux. Les angles d'un triangle équilatéral sont aussi égaux.

Triangle isocèle.~On appelle " triangle isocèle " un triangle dont deux
côtés seulement sont égaux.

Triangle scalène.—On appelle " triangle scalèno " un triangle dont les trois
côtés sont inégaux.

Triangle rectangle.—Le " triangle rectangle " est celui qui a un de ses
angles droit

;
le côté opposé à l'angle droit est l'hypothénuse de ce triangle.

DES QUADRILATERES

Rectangle.—Lo " rectangle "est un quadrilatère dont les côtés opposés sont
égaux et parallèles et les angles droits. A B C D fig. 11-

Les diagonales d'un rectangle sont égales et se coupent en parties égales.

Carré.—Le " carré " est un quadrilatère dont les quatre côtés sont égaux et
les angles droits

;
c'est un quadrilatère régulier. A B C D, fig. 10.

Comme dans le rectangle, les diagonales sont égales ; de plus, elles sont
perpendiculaires entre elles.

Parallélogramme.—Lq " parallélogramme " est un quadrilatère dont les

côtés opposés sont parallèles et par conséquent égaux deux à deux. A B C D, fig. 12

DE LA C3RC0NFERENCE

Circonférence.- La " circonférence " est une ligne courbe dont tous les points
sont également éloignés d'un même point qu'on appelle centre, fig. Vi.
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Cercle.—La surface comprise dans la circonférence se nomme " cercle ".

Itayon.—ho " rayon " est une ligne droite qui part du centre et se termine à

la circonférence. D A, fig. 13.

2)iamèfre.—Le" Diamètre est une ligne droite qui passe au centre et se

termine de chaque côté à la circonférence. B C, tig. 13

^;.c.__On appelle " arc " une portion de circonférence, fig. 14.

Cordr.—La " corde " est la ligne qui joint les deux extrémités d'un arc.

C B. fig. 14.

piècUe.—La " flèche est la perpendiculaire élevée sur le milieu de la corde et

terminée à la circonférence. A D fig. 14

DES INSTRUMENTS DE ^^SSIN.

Les instruments ordinairement employés dans le dessin des patrons sont :

le crayon, la règle et l'équerre. On peut y ajouter le té et le compas.

Le crayon doit être demi-dur et taillé de maniire à offrir une pointe effilée.

On évitera de le mouiller et d'appuyer trop fortement sur le papier, parce que

le trait ne s'efface qu'avec une grande difficulté, quand il faut retoucher, et laisse

sur le papier un sillon désagréable.

Lorsqu'on trace à main levée une courbe quelconque, on esquisse légèrement

jusqu'à ce qu'on ait trouvé la direction cherchée ;
on appuie un peu plus sur le bon

trait ; on passe légèrement la gomme sur l'ensemble ;
il ne reste que le trait correct

que l'on accentue en y promenant de nouveau le crayon. Pour plaire à l'œil, le

trait doit offrir partout la même largeur.

Règle.—ha règle est l'instrument qui sert à tracer les lignes droites
;

c'est

un long rectangle découpé dans une mince lame do bois, d'ivoire ou de métal.

Pour vérifier si une règle e.^i bonne, c'est-à-dire si ses arrêtes sont en ligne

droite, on vise successivement chacune des deux petites faces destinées au tracé,

c'est-à-dire quo l'on dirige un rayon visuel sur les deux extrémités
;

si la règle est

partout en contact avec ce rayon, c'est qu'elle est bien droite.

On emploie souvent des règles graduées ou divisées en centimètres et en

millimètres qui sont les instruments de mesure. Ces règles sont très commodes

pour lu division des lignes droites eu parties égales.

Ruban métrique.—Vour la prise des mesures sur la personne ou sur !e nuine-

quin, on se sert d'un ruban métrique d'une longueur de 1 mètre 5U, eu ti^su

inextensible et souple, qui peut s'appliquer sur les contoura.



Li^ne Verticale li^ne- Horp2on^^le Lignes RMpendtculair*s

O

El

prend la :

l'angle di

Ti

ploie fréq

est applic

inférieur*

du tables

B

cependar

toutes lei

ses eubdi

L
millioniè

savent, p

cation pi

une lign

l'équatet

méridien

personne

le point

C

de cette

à son toi

réprésen

poids et

simplicil

reliés en

pies ou

i

donc de

]



^nes Rtrallèles

-

Frs.4

les Aiju e> Obtus

hB
illélojrar

las

^7 —

Equerre.—Véquerre, comme la règle, est découpde dans une lame de bois et

prend la formé d'un triangle rectangle, ce qui fournit immédiatement l'ouverture de

l'angle droit, fig. 15.

Té.—Le té, fig. 16, rappelle la forme de la lettre dont il porte le nom
;

il s'em-

ploie fréquemment pour les tracés au tableau ou lorsque le dessin que Ton effectue

est appliqué sur une planche à dessin. La petite règle du té présente à hu partie

inférieure une entaille longitudinale qui permet de le faire glisser suivant le bord

du tableau ou de la planche à dessin.

LE METRE ET SES SOUS-MULTIPLES.

Ce n'est pas ici la place de faire une étude approfondie du système métrique
;

cependant il est nécessaire d'en dire quelque chose afin de bien faire comprendre à

toutes les personnes qui emploient cette méthode quelle est la valeur du mètre et de

ses subdivisions comme mesures de longueur.

La définition technique du " mètre " est celle-ci : le mètre est la dix-

millionième partie du quart du méridien terrestre. Cette définition, pour ceux qui

savent, peut être claire et limpide; mais pour un certain nombre d'autres une expli-

cation plus détaillé aidera à la faire mieux comprendre. On appelle ' méridien
'

une ligne imaginaire qui fait le tour de la terre en passant par les pôles, et qui coupe

l'équateur à angles droits. On ne peut se faire une idée plus juste de ce qu'est un

méridien qu'en suivant la trace laissée dans l'écorce d'une orange par le canif d'une

personne qui veut la diviser en deux parties égales, prenant pour point de départ

le point d'attache du fruit.

Connaissant maintenant ce qu'est le méridien, on comprendra que le quart

de cette ligne est la nartie comprise entre le pôle et l'équateur. Cette distance est

à son tour subdivisée en dix millions de parties égales, et chacune de ces parties

réprésente la longueur du mètre, qui est la base fondamentale de tout le système de

poids et mesures qui porte son nom. Le mérite du système métrique est surtout sa

simplicité, laquelle repose sur deux éléments : lo tous les poids et mesures sont

reliés entre eux et dépendent d'une seule unité qui est le mètre. 2o tous les multi-

ples ou sous-multiples sont décimaux.

Nous n'avons à nous occuper ici que des mesures de longueur, nous laisserons

donc de côté les mesures de poids, de surface ou de capacité.

Le mètre a ses multiples et ses sous-multiplcB.
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Les multiples du môlre sont : le 'laamàtr« Vh. . .. ,

myriauiôtro.
ucamttre.

1 hectomètre, le kilomètre et le

Le décamètre est une longueur de 10 mètres.L hectomètre est une longueur de 100 mètresLe kilomètre est une longueur do 1000 mètresLe myriamètre est une longueur de 10,000 mèires

n.vonsi:ri::^'L:^et:trcX^^^^^^
-^^^-r

--
ces mesures. Cette progression nnn« in .

'^'""l'^''"^'^ '-' progression décimale do

Lo» sous-multiple» du mètre aoni. l.,,i- ». ,

"» occupe,

mètre.
'""'

• '" '•«•""«•c, le centimètre et le milU-

le décimètre, comme son nom l-indi^ue, est ,a di.xième partie d.,„ met™

décimètre."™'"""''
*'-^ '™"*™ P""»"'- ".«« et.. di.ième pirdun

««reetitrrp^drrt^^^^^^^^^

«ommedlilrrr'""'""'""''
»«- se divise en dix parties ,g.,e, ,„, „„,

nomme^elt;:tr''"" '"" " ""'^^^ ™ ^^'^ »"'- P""« ^%'*s <,ue ,-„„

«i,.imèl'°
"""'"''" "°'''™° '"'"«"- ^^-^ P-'K. ^.a,es ,„e ,•„„ nomm.

Les siibdiviisions du mètre .'f 'mf nrin„+ '

etieacalculs.uiendèriventso w r^^^^^^^
''''':^' '''''^^' ^^"^ -P^oi

<ie8 chiffres écrits nous indique leur vlareor '"- ^"^ P^^^^'«° ««"^^

veuténoncerunelongu<M.r d.^a n t !T' ^-'"''" '' '""''' ""'"" " '^°

nombre, peuvent .'tre uti,!:!^,i^z:z::r::zz:'v'"^leur place au commencement de ce travail.
"aturellement

— —

o
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COMPOSITION D'UNE LAYETTE.

La layctto, ou trousseau d'un enfant nouveau-né, se compose habituellement

des objets suivants :

Chemises- brassières en batiste ou en percale
;

Brassière de dessus on piqué ou en flancllo
;

Béguins ou bonnets à trois pièces
;

Bonnets ronds en mousseline ou en dentelle
;

Bavettes de diflérentcs formes ;

Culottes anglaises et couches-culottes ;

Jupons cache-maillot ;

Eobes do forme blouse
;

Eobes droites
;

Eobes a corsage ;

Robes de forme princesse (robe de baptême) ;

Petits paletots ou vareuses
;

Pelisse, manteau de baptême
;

Capote ;

Fichus, capuchon de maison :

Peignoir de bain, etc, etc.

Le nombre des pièces qui forment un trousseau, ainsi que la quantité d©

chacune, dépend beaucoup de la position de fortune de la personne qui le fait ou le

fait faire. Une layette peut être suffisante avec beaucoup moins de morceaux et

être malgré tout confortable et élégante. Mon i..tention n'est pus de donner .ci le

patron de chacune des pièces énumérées plus haut
;
je ne donnerai le modèle que

des principales, et me contenterai d'expliquer celles qui en dérivent. Je

^-^^'J^
perai pas non plu, des couches, langes, draps, taies d'oreiller, etc, qm foat partie

d'un trousseau mais dont la coupe n'a pas de forme spéciale.

Layette d'Enfant du Premier Age.

CHEMISE-BRASSIERE

Entre la chemise et la brassière la différence est presque nulle. La chemise

Be fait en étoffe légère, coton ou percale, et .se porte directement sur la peau. La

brassière se porte par dessus lu chemise et se fait d'étoffe plus chaude, soit en
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flanolle, piqué ou molleton. Les deux se taillent «nr umême j.atron maJH on coraprondni uu'il .m l- •

de laisser plus d étoffe, VoJCt^Z:!, T uTrS;:
1m

1^ cnemise, puisqu'elle est portée ,,ar deLuJ

etily'e'""'"" ^""" ''-'' l'épaisseur^ "etSê
La chemise d'un nonvenu -»>•? t» .,;n

^ '^*'""^'^« *»'''«. P^ur t'nlant de un à quatre mois

Deuxième taille, pour enfant de quatre à huit mois

..„ch'T""
" ''"^'"" "' '""°^' '"

^ '-' »-' - i "-an. 10 cent..

TioigiSmo taille, ])our enfarudo huit mois i u„ an.

Longueur, 27 Largeur, 27. LargeurCu demi-do, et du demi devantt. Longueurde la manche. 21. ^9
•* uemi uevant,11 cent. Longueur de la manche, 2L ^t'

TRACE DU PATRON (No. I)

FÎOÎTRE I

<.oIa,e„.C,vou. au„. U,.,.,.„,. .,,,„,„,„..„,J:;:-;-:';-;Y-^^^^^^^^

? I
-^^''"coz un carré ayant 23
25 ou 27 eeutimètres suivant la
grandeur que vous désirez obte-
nir A. B. C. D.

A la moitié de la hauteur E
tirez une horizontale qui s'aij-
pellera

: ligne d'emmanchuiA partir du point .13 marquez
sur la ligne li C une distance
^gale au cinquième de la hau-
teur lî. C. soit 4^ 5 ou 5* cent
suivant la taille. Jl arquez ce
point de la lettre F, vous aurez
a hauteur ou ])rofondeur de

1 encolure du devant. Toujours
à partir du point B marquez
sur la ligne B. A. une distance
égale au cinquième do la lar-
geur A. B. plus un demi ccnti-
aiètre soit 5, 5^ ou G cent, sui-
vant la taille, marquez ce point

Bor la liji

ce Heru i

nne distf

marquez

du point

d'épaule,

10 ou 10^

verticale

votre d roi

cent, suiv

qui rencoi

Ce

que vous :

courbe s'é

En
l'oblique d

Ep
joignez ce

Ep
de L et joi

Era

l'emmancl]

partant de

Be détacha

la courbe e

marqué X
Em

une courbe

vient joind

celle du do

petite verti

hauteur L.

X-
ce cas seule

du carré, c(

le coté et r

Croi

derrière, or

jusqu'au ba
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«nr la ligne A. B. une distance ,?galo à B F et in r
ce «ora iu largeur de lencolure du dos.- Du ^oil a"^"''

"" ^'"'"' ^'' '» ^^"'•« "'
une distance égale à la moitié de A 11 soit L L 7?"'' ""' ^' "^"^ ^- ^^•

marquez co point do la lettre I, et vous aurez il LT .

'^"*' '""'^"'
''' *'^'"«'

du point I tracez une horizontale qui sannollnrt r^.**'"''""''
^^^ l'«ncoluro du dos

;

d'épaulo. . partir du point , votre g :eZ:~ i'T '''''T'
'"^ -''' '^^'^

10 ou 101 cent, suivant la taille
; marque cZt i^ T" " '""''^^ ^"'^ ^^'

verticale qui viendra rencontrer lu liTe d'em .

'' ""' '^'"'^"^ ""«

votredroitodolaligned-épaulo rnJul^Z/ T'T "" ^"'"' ''- ^^" ^'"'"^ ^

cent, suivant la taiUo ot marque:::: oTIttah
'™^^ ^"^. ^*' '' ^" ^"^

aui rencontrera la ligne d'emn.anchuro au point M
"" "" "" ^'"^"^'^

nuevoI^t^l^^ri^mCrlirl^^^ ^^ rat.n. ce

courbe.écartant au-dessoun:S:rXerrce.^^^ ^^^ - -«

robC;utlmirn;^^^^^^^^^ - -'^ «'— ^" -Heu de

^^^^^^l^^^ -— - ^ et

.e.etp;tt::rr;^;::-^^^^^

.a courbe sW^^l^^^^^^^^^^^^^ ^^^^^^^
^--r» ^ Partir de ce point

marqu. X (c^dire-au milierd: iT^l7 Mr ' ^"'"""^'"-' ^" ^'«^^"^

une ^0^:^::^:;;^::^'- :-
"'-^ ^'^.'"'"-^•^"- ^" ^-^ ^-

viontjoindrolepointX ir / T """
''"'''"''^'^

"^ «""^'^''^ *^« ^) «^

colle du r. In " '

''"' '""''^' ''"^ "" P«" P^"« «'•«"«•-^^ vers lo ba« que

no^te V .
' f

"'"'''" ''"" '"'^-^ '•^ ^e"^^'"^^^- (°- 3 milim'.) à droite de la

cecass^ht^T'^l:™"?^ «"^^^t (mais dans

du car .; t':
'" """'^^ ^« '^"'^^^ '- ^--* ^« - d>-^^-o de la demi-hauteur

le co e; : It fr" t
'"'° " '^^"^ '^ ''^"^^^ ^- ^"« - - ^-'--t verset ,gomt la bgno honzontalo en face du milieu do l'ommanchuro K

i^roisure O. I - Les deux bords do la brassière devant croiser l'un sur l'autre
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TRACE DE LA MANCHE («g. 2 et 3).

La fiir. 2 renrésonto la manche plîdo en deux ; Pa hauteur

est c-galo ù celle du devant de la brassière, aa largeur égalo

à celle du demi-dus ou deiui-dovuul.

Tracez un rectangle A. 15. C. D. avec une luxuteur égale

à celle du devant do la brassièro mesurée au bas do l'enco-

lure F à l'angle (tig. 1) et une largeur égale à, celle du

demi-dos IJ ou F ]j boit î»l. 10 ou IdJ buivant la taille.

Du point / marquez sur la ligne A B le point Fi à une

distance égale à la moitié de la largeur du rectangle A C.

Joignes le point E au point Cpar uuo ligne poiutillée.

Du point B rentrez au luis du rectangle jusqu'au point F
une distance égale au cinquième de la largeur B D, joignez

le ]ioint E au point F iiar une ligne droite à la moitié do

l'oblique E C, élevez une perpendiculaire d'une hauteur de

un centimètre et demi do G. Joignez le point E au point

C par une courlio passant au jioint G—Tracez une

deuxième courbe en jiartant du point E passant au dessous

de robli(iuo E C et la traversant ù ]>cu piès au tiers de ea

longueur II et rejoignant 'a première couiie au f do ea

longueur. Si la manche doit avoir un Bimjile ourlet au

bas, on renfonce la ligne du bas du rectangle de F à D.

Lorsque le bas de la manche est festonné, ov arrondit un

peu le bord inférieur eu remontant d'un demi-tentimètre

an-dessus do l'angle D, ptiis on trace une ligne légèrement

infléchie joignant le bas de la couture F. Souvent euss

on laisse un"]ieu de longueur en plus pour former nn Y^^^-

revers ou parement qu'on replie à la longueur du bras de

l'enfant, ce qui peniiet d'allonger ou de raccourcir la

manche à son gré. Dans ce cas on ajoute au-dessus du

bras ID, une lonirueur de trois centimètres (fi g. 3) on

prolonge la ligne C D jusqu'au point I ;
ensuite on abaisse

au point F une petite verticale de trois centimètres et or

élargit le bas J d'un centimètre, on joint alors J a I pai

une ligne droite et F à J par une petite oblique. Il est

néeess!-ire d'élarcir le bas du revers parceque, une fouPIGDRE 3

il remontera sur la maucho ^ui s'élargit clle-mêmo vers le haut
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TRACE DU COL, (fîg. 4)

Aux brassières on fait généralement un petit col plat rabattu. Le^moycn lepus simple et le ].lus rapide pour tailler ce c<,l, est de se baser sur IVncolure duatron do la brassière. Si l'étofle est épaisse on agrandit légèrement lencolure en
recoupant le tour du cou do deux ou trois millimètres.

Un relève sur une feuille de papier Ja courbe
do lencolure du devant (r F, la couture
d'épaule G L, j)ui.s la ligne du milieu du de-
vant FC, sur une lonirueur do 5 à G cent
comme lo montre la tig. 4. Après avoir enlevé
le patron du devant, on place celui du dos de
telle façon que la couture d'épaulo du dos JI J,
touche la ligne d'é])aulo du devant G L, absolu-
ment comme si la couture d'épaulo était assem-
blée, on relève alors do Ja même façon Je tour
de 1 encolure II I et le lord du dos I E, sur une
longueur de 5 àC cent.

Il ne r«ste plus alors qu'à dessiner le col en
suivant la ligne d'encolure et en lui donr.ant
""«'argcur de Sucent, sur les cCtés et do 4

cent, devant et derrière. La forme et l'abattement ou l'écart du devant sont absolu-
ment facultatifs, on abat généralement l'angle X de 2^ cent, à partir de la ligne du
devant

;
on l'écarté de la même proportion derrière. Le col sera cousu en couture

autour do l'encolure et doublé d'une légère étoffe de coton qui couvrira la couture
et le bord de lu garniture s'il y en a.

PiorRE 4
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FIGURE 5

COUPE ET ASSEMBLAGE DE LA CHEMISE BRASSIERE (flg. 5 et 6)

On dccoupo lo patron exactement sur

lo8 lignes du trac»j. KnHuilo, on plio

rétotto CM)mnio lo montro la tiguro 6 dans

lo sens de sa largeur, en suivant lion lo

droit lil. On i)làco lo bord du devant du
]»atron juste sur le pli, et l'on trace les

contours tout autour du ])apier, soit avec

un crayon bien taillé, soi t avec uno roulette.

A la brassière de dessous ou chemise,

on n'ajoute pas de largeur pour les cou-

tures, ni pour les ourlets. On indique par

un petit trait le milieu do l'emman-

chure X.
Pour découper le patron do la mancho,

on rei>lio lo ])apier sur la ligne du rectan-

gle D, en gardant le tracé au-dessus, on

coupe double le bord inférieur F D ou I J,

la coutui'o E F et lu courbo du haut Vj Cr C.

Ensuite on ouvre le patron, qui donne

alors la manche entière, et on finit de

couper l'échancruro en suivant la courbe

ClIE.

Ce patron se place sur l'étoffe double, la ligne D suivant exactement le

droit fil. On taille également sans rien ajouter aux coutures, en coupant juste

autour de la marque du crayon. On marque par un petit trait le milieu do la

mancho. Ce trait, de même que celui déjà fait au milieu de l'emmanchure, servira

de point do repère pour monter la mancho,

La figure 5 représente la chemise entière posée a plat.

On assemble les épaules, (seules coutures qui existent au corps de la chemise),

par uno très petite couture finement rabattue ou iiiquée au-dessus. On asscjuble do

même les coutures des manches en prenant bien soin do ne pas les faire toutes les

deux pour lo même côté.

On festonne lo bas des manches et l'encolure, ou bien on fait petit ourlet à

l'encolure et un autre un peu plus grand au bord des manches ;
souvent on ajoute

uno très petite dentelle ou broderie dans laquelle on passe un ruban pour ajuster

un peu plus lo tour du cou et remplacer la fine coulisse qu'on met aux chemises

unies et qui s'arrête de chaque côté do la croisuvo.

Pour monter la manche, on place lo milieu de la mancho C un centimètre en

arrière do la couture d'épaule, ou la couture de la manche un centimètre en avant

du nxilieu de l'emmanchure X ; ceci est facile, ces points ayant été indiqués en taillant.
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COUPE ET ASSEMBLAGE DE LA BRASSIERE DE DESSUS.

Pour celle-ci, qui 80 fait généralement en étoffe plus épaisse, on se sert du
même patron que pour la cheniiso : mais en taillant on laisse environ « millimètres
.1. plus tout autour, excepté U encolure ati l'emmanchure, auxquelles on se con-
tente do couper juste en dehors do la marque du crayon. A la manche on ajoute
8 raill, tout autour.

Le milieu du devant doit être tenu un peu plus long, aussi que lo démontre
a hgne N do la fig. 1.

On taille l'étoffe double en droit fil, comme il est expliqué pour la chon.iso
;

)n assemble les épaules par une couture simple, qu'on ouvre et qu'on fixo par doa
..nntsdo chausson si l'étoffo est pelucheuse, ou par une piqûre de chaque côté de la
•outure, ce qui est plus plat. On fait de mê.ue pour les manches qui sont montées
gaiement en :couture8 ouvertes. Les bonis .sont tenninés par un faux ourlet, si
étoffe est fine, ou, si elle est très pekieheusc, par un biais piqué en percale ou un
uban de percale posé lâche et piqué de la même manière. Le biais vaut mieux
larcequ'il est plus souple.

Pour obtenir des coutures do montage excessivement i)lates, on borde le
aut des manches et le tour des emmanchures d'un étroit biais piqué, on fuit sur ce
lais un petit point do fantaisie pour former garniture, puis on monte les manches
u pomt do surjet, en cousant ensemble lo dos des deux bordures.

La flanelle se taille comme le piqué, mais les coutures et les ourlets sont
abattus à point do chausson.

-0-

CHEMISE-BRASSIERE DECOLLETEE

La chemise brassière décolletée en rond est coupée
sur lo même patron que la chemise montante, mais on
échancre, c'est-à-dire on recoupe l'enco'ure de trois centi-

mètres tout autour.

FIQUBE 7
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Lamnncho oourto •»« tnillo l'i^ulomcnt sur 1<> môme
|»«troii <juo la inantho long On n'iùvni donc lo haut do lu

iiiiinciio longue ou bien un dcdHinoru Bculuniuiit lo haut du
])at l'on, mais on doirncra à lu liirno EX ui\o longueur do

4 cent. Houloinent, en rontrunt co point X do 1 cont. à l'inté-

riour du rectantcio U.

A l'unglo C on Bortim du roctanglo do IJ cont. do
largeur, en descondanl <lo 3 niilliniùtres, on joint alors ii-

point ressorti Z au Lus X par uno obrupio, ])uia jtar uno
courbo «'écartant uu-dossous, au milieu, do 2 centiuïôtres.

Cotto manche n'sv pas do couture. Pour en découper lo patron entier,

la fig. 8 lu représente repliée en deux) on plie lo 2)ai)ier sur la ligne E X et on

coupe double en nuivant tou» les contours extérieurs. Quand lo papier est déplié

ou recoupe l'échancrure du devant sur la ligne creuse.

Pour tailler l'étoîfo, on place collo-ci double,

et on pose le patron dessus en droit til comme
lo montre la fig. 9.

lîn montant la manche autour do l'emman-

cluiro, on fc.i croiser les deux extrémité:!

(c'est à-diro les angles Z)runo sur l'autre, celle

de devant passant sur celle du doa.

car

FIQURS 9

Al
A(

tracez 1j r

E.-

BRASSIERE ANGLAISE DECOLLETES

Ce modèle do brassière est décolleté en

aveo revers devant, au dos et sur les épaules,

n'y a pas do manche, mais un petit gousset qu

arrondit le bas de l'emmanchure. Voir la tigure 10

onguour é

R-
FG

petite ligne

II.-

ine petit© 1

1.—

,J—
carr**"® ligne p

me autre 1

FIGUBB 10
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TRACE DU PATRON, (Hg. ||)

I—Lj g

PiaUIlB 11 FIULKE 12

A B.—Tlautcur
: 25 cent, pour la 2mo taillo (27 pour la 3mo)

A C—Largeur égale à la moitié do lu hauteur A K avec ces deux mcsuroa
tracez 1j rectanglo A 13 C D.

E.—Au quart do la hauteur A B, tracoa une ligne pointilléo ayant une
longueur égale aux deux tiers du rectanglo.

P.—A l'anglo C, rentrez 1 cent, en diagonale.

F G.—Largeur égale au tiers du rectanglo A C. abais.sez du point G une
itito ligne iwintilléo a'arrêtant sur la ligne horizontale au point K.

IL—Placez ce point au tiers, moins 1 cent, do la hauteur C 1). Abaissez
ne petite ligne pointilléo partant do F et s'arrêtant à la hauteur de II.

1.—PlacHZ ce point au tiers de la distance A G.

,
J—Placez ce point aux deux tiers de la di.stanco A G. Joignez J à K par

ne ligne pointillée dont vous prendrez le milieu que vous joindrez au point I i)ar
ne autre ligne pointilléo.

TRACE DES CONTOURS (Kg. 12).

Dessinez l'épaulo en joignant F à G par une ligne ferme et prolongez cette
|igne de G à J.

Dessinez l'ommancluire en suivant la petito ligne pointilléo F ot en arron- •

pissant vers le ] joint II.
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sera adî^^rr
"'"' ^' "' ^"'''' '''"'''"" ^" '^"*^ '^^ ^ cent, dans laquellesera adapte le goussot.

Tracez le revers du devant en joignant K à I par une courbe sV^oartant àdroite de la petite oblique do IJ cent, environ.

DesHinez le petit revers de l'épaule suivant presque la ligne K J sur les deux
tiers environ de su longueur et en arrondissant le haut à pou prés au tiers de J GCe trace représente le quart de la brassière

; il suffit donc pour obtenir'lepatron par moitié de replier le papier sur la lignée II D et de couper double les

SrXïïlL.'^'^^^^'^^'^'^P^"'^^ ^' ^'-mancbure F H et la petit.

La ligne du devant A E B se coupe simple, c'est-à-dire dans le papier dudessus seulement, celui qui se trouve dessous et qui formera le dos devrl Le dei cent, au moins plus large, puisqu'il doit croiser.

IZ14>
FIU. 13

FiaUKB 14

La figure U représente le patron de la moitié de la brassière lorsqu'il estentièrement découpé. On replie les revers sur les lignes pointillé^s
Pour le gousset, on truco un petit carré de 3 cent, de côté, fig. 13. qu'on coupe !

ensuite en deux en diagonale, ce qui forme deux petites pointes. On coi!l les borS
'

d

I^- I^ ^««-"bhige de cotte brassière est très simple. On coud les couturesd épaule de F à J, par de très fines coutures rabattues. On fait un très étroourlet autour des revers dont la pointe K à été seulement fendue et on coud au bordune petite dentelle, ou bien on les festonne..

L'emmanchure, élargie par le gousset, se termine de même que 1 •, reverspar un petit ourlet et une dentelle ou par un petit foston. Les angles «ont terminéeau point de boutonnière. ^ t^numes
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ière lorsqu'il est

I.

:. 13. qu'on coupe

n coud les bords

îas do l'emman-

;oud les coutures

; un trùs étroit

on coud uu bord

B que I. , revers

les sont terminés

CAPUCMON DE MAISON OU PASSE-COULOIR (Kg. J5).

Ce capuchon se fuit en flanelle de 70 à

80 cent, do largeur.

On détache une hauteur do flanelle

égale à sa largeur do façon à obtenir un
carré. L'un dos angles forme le point A.
A B.—Marquez une hauteur de 20 cent.

A. C.—Marquez une largeur de 20 cent.

A E.—Tracez une ligne diagonale (tra-

versant le carré en biais d'un angle à

l'autre).

A D.—Marquez sur la diagonale une

distance de 8 cent. Tracez uno courbe

joignant B à C en passant par D.

A Cr.—lluutour 3.3, 34 ou 35 cent,
suivant la grosî?our do la tête.

A II.—Largeur 33, 34 ou 35 cent,

suivant la grosseur de la tête.

A I.—Marquez sur la diagonale 37, 38

ou 39 cent.FIGL'KE 15

Tracez une courbe partant de
G passant par I et joignant IL

Cette courbe marque la place

de la coulisse qui serre le capu-

chon autour du cou.

Pour arrondir le bas, on abat

Iranglo de E à F de 15 à 18 cent,

Imesurés sur la diagonale, puis on

Itrace une courbe joignant Icsdeux

Ibords du carré. On pose uno cou-

|lisso à 11 cent, du bord B. D. C.

Ce capuchon est festonné tout

îiiitour
; on le g.irnit d'un nœud

[de ruban sur le sommet de la tête.

Un autre ruban est passé dans la

coulisse II I G.
FiaiBB 16
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œUCHE CULOTTE, (flg. t7)

;^;.:>A^-^i«:g?

FIQUBE 18
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lon^u'eiiv elle indique le hiiut do la couche culotte, c'est-à-dire la partie qui est

maintenue dans la ceinture.

Sur la ligne E C nous marquons à i^artir du point E une longueur do 12 cent,

et nous marquons ce point do la lettre J. Do ce ])oint I nous traceronn une ligne

parallèlle à A D qui viendra coujicr les côtés du carré aux pointa II et J. Entre ces

deux points il doit y avoir aussi ÎS cent. Nous joindrons le jioint F au point II ainsi

que G à J et nous aurons alors le patron de la couche culotte compris entre les

lignes G, F, II, C. J, Cr, moins la ccintuio cependant qui se compose d'une bande

droit fil ayant 5-t cent, de longueur, sur 8 de largeur. On la replie en deux à

l'envers pour terminer les deux extrémités, puis on la retourne à l'endroit. On fait

deux oeillets indiqués à la fig. 19, à 20 cent, des extrémités do la ceinture et à 1 cent,

du bord supérieur. On coud les cordons à 2 cent, en deçà des oeil'ets aux jioints

marqués A et B.

Le surplus de largeur qu'a la couche sur la ceinture doit être froncé pou*

atteindre cette largeur de ceinture. La couche culotte se borde tout autour avea

un petit ruban de percale croisée.

CULOTTE ANGLAISE, (fig. 20),

M-
î 19

ii'on habille les

faut ne marche

«éponge. Elle à

nts de l'enfant.

)n8 d'abord un

diagonale A D.

pie le point E
couche.

«"è centimètres
;

ir 15 cent, de

FIGURE 20

Lorsque les enfants quittent
les robes longues et commen-
cent à marcher, on emploie la

couche culotte, fig. 20. qui se
fait en toile ou en coton. Le
patron de ce modèle se trace
de la manière snivanto :

A—Tracez un angle droit
fig. 21.

A B—Hauteur : 50 cent. A
C—largeur 50 cent. Joignez
B à C par une ligne droite. FIQUBE 21
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/faa/^iiz = àta fatoeui

FIQUBE 22

C D—Distance ëgale «u tiers d
A C. A ce point élevez une petit
verticale.

^

D E—Sur cette verticale marque
le point J<: 3 cent, au-dessus de JJ,

^ 1''—Distance égale à C D.
F G- Distance égale au tiei

moins 2 cent, de lî P.

G II— Au point G abaissez un
petite perpendiculaire de 'à cent.
B I—Distance égale à F G.
I J—Au point I abaissez une per

pendiculairo do 3 cent.

,
K—Placez ce i)oint à la moiti

del G.

K L—Au point K élevez une per
pendiculaire de 5 cent.

M- Placez ce point à la moiti
de A D.

TRACE DES CONTOURS

Joignez A à M par une ligne droite et M à E d'abord par une oblioue nuipar une courbe très légèrement creusée de 3 mil. au milieu. ^ '
^

Joignez E à F par une ligne droite ainsi que F à II et B à J

.

Joignez I à L et L a G par deux petites lignes pointillées Tracez un,courbe partant de J, passant 1 cent, à droite do I, svCartant au-dessus et Tmilied<3la^gne portée de ^ cent, et Joignant L, Joignez L . H exaeteme;!:^
La figure 22 représente le patron découpé et posé sur le tissu en biais.

La oeinture se ferme avec un ou deux- boutons, sans galons. On garnit 1<bas qui entoure la Jambe avec une petite dentelle ou une broderie.
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BAVETTES,

une oblique, pui]

J.

léos. Tracez unj

essus et au miliet

Jment de la mêniil

ssu en biais.

is. On garnit Id

FIGURE 25

Flfil-RE 26

FIGURE 23

On fait dos bavettes de
dift'érentes ftu-mes et de
diftérentes giandeurs qui
varient surtout par la

façon dont elles sont dé-
coupées au bas. Quoique
soit le modèle choisi, le

point important est de
baser le contour intérieur,

c'est-à-dire l'échancrure,

sur la grosseur du cou.

On remarquera que cette

écliancrure n'est pas abso-

lument ronde, elle ne doit

pas l'être pour s'appli-

quer exactement sur les

épaules.

Le tour de cou sur lequel on base l'échancrure des bavettes varie entre 24 et
-7 centiniètros

;
nous prendrons 20' cent, comme la grandeur la }ilu8 iiratique.

1 nisqno rious dessitioiis seuloineiit la moitié du patron noua dédoublerons la mesure
et nous inscrirons 13 pour lo demi-tour du cou.



FIGURE 27
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TRACE DE LA BAVETTE, (fig. 27).

„^ ^ B—Tracez uno ligne verticale ayart une longueur de
oO cent, environ.

^~^^" Ï'C" plus haut que la moitiô do cette ligne à
gauche, tracez une ])er])ondiculaire.

'

C E—Hauteur ou ])rofondeur do rencolure devant, ('gale
uu tiurrt du demi-tour du cou (le tiers de i:j = 4 cent. Hm).

C r Liu-geur de l'encolure, égale à la hauteur C E plus
3 mil. = 4 cent G mil.

fî—Hauteur ou profondeur de l'encolure derrière
égaie à la hauteur C E ])lu3 6 mil. = 4 cent. 9 mil. A ce
point (r tirez une horizontale.

G II—Distance égale au tiers de C F.

F II—Joignez F à II par uno petite ligne pointillée.

F E—Joignez également F ù, E par une ligne pointillée.

II I—Poui' déterminer l'abattement derrière, placez la
règle au point C, faites-la passer exactement sur le point H,
et tirez uno oblique se prolongeant de 4 à 5 centimètres au
dessus de II.

Tracez une courbe joignant II à F, en s'écartant à gauche
du milieu de l'oblique de 7 à 8 millimètres. Joignez de même

idépendant

oulève celle

u de flanc

u-dessoua (

lent taillée

rois brides (

lus souvent

oncéo au-d

Pour

)atron E M
entrés ; la

egèrement :

Durnir l'am

crie peut ê

lient. On
lans un bia

Il esi

)avette est 1

le la pers(

(nodèles; ch;

F à E par uno courbe s'écartant do 12 millimètres du milieu de l'oblique.

Sur la ligne oblique C II prolongée, marquez à partir du point II une hauteur
de 4 cent, envii-on.

K L—Largeur égale à la hauteur II I.

F J—Largeur égale à la hauteur A T.

E M—Ilauteiir du devant égale au demi-tour du cou
; tirez à ce point M

uno horizontale, ceci est la longueur maximum de la bavette. La bavette ronde se

fait un peu plus courte.

La largeur au bas M N est à peu près égale à C J. Le point N remonte do
2 cent, au-dessus de la ligne M.

Pour tracer la courbe des côtés on tire une ligne pointillée allant de J à N
pu'S uno courbe s'écartant à l'intérieur de 1^ cent, environ.

La bavette se fait de piqué doublé, de percale, ou do toute autre étoffe de
coton. Quelquefois on la fait double, ou plutôt on fait deux bavettes euper])08ées,

qui tiennent «nsemblo à l'encolure, mais dont les borda inférieurs sont absolument

FIGURE

Largeur du

Troif

milieu--- IL

En r

taille.
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idépendants l'un de l'autre. Celui de dessous est capitonné et iiiqut', ou bien on

oulève celle do dessus et on fixe entre les deux une ou deux éjtuisseurs de molleton

u de flanelle qui capitonnent ainsi la bavette et évitent qu'en se mouillant

u-dessous elle entretienne do l'humidité sur lu robe. Cette flanelle est nutinelle-

lent taillée de la même forme que le dessus et le dessous, on la fixe jiar deux ou
rois brides et des petits boutons. Quelquefois on garnit seulement le dessus, le

ihis souvent on pose une double garniture, par exemple une dentelle un i:cu

roncée au-dessous, sur laquelle repose une broderie qui garnit le dessus.

Pour tailler la bavette, on pli l'étoffe sur le droit fil
; on place le lord du

)atron E M sur le i^li et on coupe double en ajoutant 1 millimètres environ j.our les

entrés ; la doublure se taille de même. On coud un petit volant de broderie très

ugèrement froncé tout autour, en serrant davantage les fronces aux angles afin de

ournir l'ampleur nécessaire pour que la garniture tourne sans brider. Cette bro-

Icrio peut être simplement cousue en couture, ou bien on la fixe par un point d'orne-

iient. On double ensuite et on termine l'encolure par un très mince liséré enfermé

ians un biais de percale.

Il est inutile de redire que la seule partie importante pour un patron de

)avetto est le tour du cou ; le bord extérieur peut varier à l'infini, suivant le goût

le la personne qui travaille. Il n'est donc pas nécessaire de donner d'autre

modèles; chacun choisii'a celui qui lui plaira davantage.

! à ce point M
avette ronde se

N remonte de

liant de J à N

autre étoffe de

Bs superposées,

»nt absolunient

FIGURE 28

BEGUIN OU BONNET A TROIS PIECES

Ce bonnet se fait de trois grandeurs sur les proportions

suivantes.

Première taille—Pièce de côté—Grandeur du carré 8

cent. Pièce du milieu—Hauteur du rectangle, 20 cent. ;
Lar-

geur du rectangle, 2\ cent.

Deuxième taille.— Pièce de côté. —Grandeuf du carré 9

cent. Pièce du milieu---IIauteur du rectangle, 22i cent.
;

Largeur du rectangle, 3 cent.

Trùi.«}ièmû tailIe--Pièce do côté--- Grandeur du carré 10 cent. Pièce du

milieu-- Hauteur du rectangle, 25 cent. ; Largeur du rectangle, 8i cent.

En résumé, le carré de la pièce do côté augmente de 1 cent, poixr chaque

taille.



FIGURE 29

— 25—

TRACE DE LA PIECE DE COTE

Lignes do construction et points de repère

A la moitié do la hauteur A B, placez lo point E
au-dessus do co point, élove. J do la hauteur du carré etplacez lo point F.

placez x""^'''"'
^" ^' '^"^"'

* '""*• ^' "^«'"« ^"« E F, et

n,.v^^ "ï-"r
"^^ ^^ ^''"*'''' ^ ^' ^"'•^^^ 'i'^ r^^t^"gJe de lamoUio de E P. soit ^ du carrcS et placez lo point G.

dupoin?|"ra:t'afa:i"!t'd'^^^r
^'"^^^^^ '^ "^ «^"^^ I^^^

placez IL ^ ''
"'^"'''"* ^« P°'"^ d'""« longueur égale à E F,

A la moitié de la hauteur A D, placez lo point I.

par destbi;"^:
""' ""'"^ ^-^"-'--t do 1 cent, et réunissez ce point à I etH

TRACE DES CONTOURS

nuque II
;
cette courbe s'écarte au-dessus do 1 oblique de lde cent, entre J et F, d un ^ cent, entre F et B. do 1,3 decent, entre B et G et G et II.

^ ®

De A à D, lu courbe s'écarte au-dessous de l'obliouedo i cent, et do D à I elle sort de i do cent, à peine.
^

6^

ï

l

PiouiiE 30
B
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taille de 2J cent/

festonné au bord

net de mousaeline,

ère.

10 cent, de côté

cez le point E.

ur du carré et

ins que E F, et

rectangle de la

intG.

oblique partant

ir égale à E F,

point àletH

met, fig. 30 on
l'arrêtant ù. la

l'oblique de ^
B, de 1^3 de

18 de l'oblique

. peine.

FIG. 31

FIGURE 32

D

3
FIGLKE 33

PIECE DU MILIEU, (Hg. 31).

Tracez un rectangle A B C B, ayant en lartrcur et en hauteur
une des mesures indiquées plus haut, et proportionnées, bien entendu^

à la pièct do côté qu'on a déjà tracée.

Au milieu de lu hauteur B C, sortez du rectangle do la moitié de

su largeur A B et iilaeoz lo point E. A l'angle du haut H, sortez du
rectangle de ^ do cent, do largeur.

A l'angle du bas C, rentrez de ^ do cent, vers D. Réunissez ces

points au milieu E par des obliques, puis par une courbe s'écartant

en dehors de 3 à 4 millimètres entre B et E et entre E et C.

On taille la ]iièce de côté double en droit fil, en ajoutant la lar-

geur nécessaire pour une petite coutur<! de •! à, 5 millimètres.

Pour la pièce du milieu, on plie lo tissu en biais, on place le bord

A D exactement sur le pli, et on taille double en ajoutant égaleni^,nt

la couture et l'ourlet.

BONNET ROND PLAT (fig. 32).

Ce bonnet se fait généralement en mousseline, il est le

plus souvent garni de petit plis et de i)oint3 d'ornement, ou

bien d'étroits entre-deux de valenciennes ou de fines broderies.

Le tour ee garnit d'une ruche. Les brides sont en mousseline

ou en ruban. Il se coupe en deux pièces : lo " fond " et la

" passe ".

TRACE DU FOND, (fig. 33)

Le fond est une petite pièce absolument ronde taillée

sur 7 cent, de diamètre. On le trace au compas en

ouvrant ce dernier de manière k ce qu'il y ait 3^ cent, de

distance entre les deux jwints.

Quand en n'a pas do compas sous la main, on plie

en quatre un petit carré de papier ; les bords plies forment

naturellement un angle droit B A C. (tîg. 33^

Sur chacun do ces bords on marque, en partant de

l'anglo A la moitié du diamètre qu'on veut obtenir : soit

"(k

\r
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3i de cent., coqui donne lo. points D et K. On trace ensuite une diagonale Aru^doux .ayons A Jl et A U, et sur chacune de ces lignes on porte en'Xnt

,

A, le denu diamètre soit ^i cent. 11 devient trùs facile en suivant ces j.oints ,

iTtrèi
*'"''' "" ^""'' "^^ '"'''' "^"^'"'""'^ ''^^^''- '-^» «J-oupe ensuite da,

TRACE DE LA PASSE, (fig. 34).

«

La passe se dessine dans un r<)ctanglo A B C D (fig. 34
La liauteur du rectangle A D est de 20 cent, sa i-u

geur A B est de 10 cent. Pour la plus petite taille [

donnera une hauteur de 18 cent, sur une largeur de ^.
J)u point C, en allant vers B, élevez uneluu.teur'.Val

àlanu.t,e de la largeur du rectangle, soit la moiti; <1A li, iilacez le jjoint K.

Tin partant du point 0, indiquez sur la ligne du l;,
une d.stancc égale à la moitié j.lu.s 2 cent, do la largeur di
rectangle C I), marquez le point F.

Tour déterminer le point G, portez au-dessus de I
une hauteur égale au quart de la largeur du rectangle ci

ressortant do 2 cent.

Pour dessiner les contours, on réunit E à F et F à G j.ar des lignes oblique
et on renforce la ligne B E.

t „ u, ^ut,

La ligne A G est renforcéejusqu'au deux-tiers de sa longueur
; à partir do là

elle forme une légère courbe pour rejoindre le point G.

ASSEMBLAGE DU BONNET.

Taillez le fond en lais.sant tout autour 2 à 3 millimètres. Pour couper 1-
passe on plie l-étotte double

;
si le bonnet à des petits plis, ces plis doivent êtrll

faits d avance sur une hauteur do 12 cent, environ et sur une longueur de 40 cent.
S'il est fait en dentelle ou en broderie, les entre-deux ont été préalablement

assembles de manière , former une seule pièce de 40 par 12. L'étofil étant^on place le bord du patron A B sur ce pli et l'on coupe double. On ajoute la lar-geur nécessaire pour les coutures et les rentrés.

,

-Lorsque la couture de derrière est assemblée, on fronce en surjet le bordA tr et on le coud également en surjet autour du fond
Le bord se garnit d'une ruche.

FIGURE 34

E

eez une vi
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ROBE A CORSAGE POUR BEBE, (flg. 35).

rloAI3CD(fig. 34

Je 20 cent. Sii iar

s ])otite taille v:

largeur de Ojt.

5 une hauteur l'ga

,
soit la moitié <!

r la ligne du lu

it. do la largeur d

r/ au-dessus de I

r du reetaniïlo ci;

3 lignes obliques

ur ; à partir do là

Pour couper la

plis doivent êtro

leur de 40 cent.

l»5 préalablement

totte étant pliée,

n ajoute la lar-

surjet le bord

Le corsage do cette robe se trace dans un

rectangle comme le patron do chemise et brus-

eière, mais te rectangle est moins grand en

êf'lf% Jf^jR '*^\ hauteur liuisquo le corsage B'arr«}to à la taille.

( vlOT^.'iii-.\«., \ \\ La hauteur moyenne du rectangle est égale

"jF %{ '^"^^^^^^^Êki^ V>%\\*r>- û"* deux tiers de celui de la brassière, sa largeur^'^
l\f

/V'i^'^^^^^^K^
V>%\Vr>- ^"* deux tiers de celui de la brassière, sa largeur

^^Âx-J^STAÎflV'.'' "^ ^^^ ^ '^'"^- l'l»«gi'»"il par »noitié que celui de

•/ «N?x^.]^"j
; i:\ \ w"' la brassière (ce centimètre en jjIus est réparti

. f } i? ir 1 .'i!l comme suit : + cent, sur la larireur du dos
i sidiÀLUli

'Ji^----:^-
^ •'

comme suit : J cent, sur la largeur du dos

J cent, sur la largeur du devant, et ^ cent. buV

la largeur de l'emmunchure).

Pour tracer ce ]iatron nous |)rendroiis comme

proportions moyennes les mesures suivantes :

le Longueur de taille ou hauteur du rec-

tangle ; 13 cent.

2o Demi-tour du buste ou largeur du rectangle ; 28 cent.

3o Largeur du dos et du devant (carrure) : 11 cent, chaque.

FIGURE 35

E

r^

w

F

H

II

FIGURE 36

sez une verticale venant rencontrer la ligne de poitrine au point L.

ABC D.—Tracez un rectangle

sur 18 de hauteur et 28 de largeur.

E F.—Tracez la ligne de carrure

au J de la hauteui du rectangle.

G II.—Tracez la ligne de jioitrine

à la moitié de la hauteur du rec-

tangle

C I.—Hauteur égale au dixième

de la hauteur du rectangle ]J (,'
; à

ce point I tracez une petite horizon-

tale.

A J.—Distance égale à la largeur

du dos (11 cent.). A ce point, abaia*
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B K.-iJi.tanco .'«alo à lu largeur .lu devant (11 cent.) Do co point li

abu.s8czunov..v.caleju8qu'Ua ligne do i-oltrine et marquez eo point do lu lettr,

N. B—Encoluro du devant, égale au cinquième de la largeur du rectangl
Joignez le point N au point F par une ligne droite.

A 0—Encolure du dos égale à celle du devant, moins 1 cent.

]•—Place/ ce point à la moitié de la hauteur A E et joignez-le au pointpar une ligne droite.
*

Il .S—Placez ces deux points un .^ur chacune des verticales J L et K M
une distance égale au tiers de A E.

T.-Placez ce point IJ cent, au-dessous de la ligne do poitrine, au milieu d.
la distance L M.

Maintenant que tous vos ]ioints de
rej)ères sont à leur ])laco, vous dessi-
nez les contours do votre patron
comme vous l'avez fait jwur la che
mise bra.ssièi-e.

Dessinez l'encolure du dos par
une courbe allant de P à () et jias

sant au-desou8 de l'oblique de 7 à 8

mil.

Dét

io bras (ei

ilemont, <1

'cctunglo.

Qui

devant pai

:nuiit au n

en arrière,

La

iemi-longi

l'étutto de

robe, do 2

doux largo

La

Lor

la hauteii

esiro faire

'ejst-à-diro

étoffe dou

Les

FIGURE 37

L'épaule du dos en joignant
O à E j.ar une ligne droite dépassant]
le point II de 1 cent.

Tracez remnianchure du dos en
partant de l'extrémité de l'épaule .'du centimètre ressorti), on joignant la verti-
cale depuis la ligne de carrure jusqu'à la moitié environ de la distance comprise
entre cette ligne et le point L

; rentrez d'un ^ cent, à droite de L, et venezenarvon
dissant jusqu'au point T.

Pour l'encolure du devant, joignez N à F par une courbe s'écartant an-des-
sous de l'oblique au milieu de IJ cent.

Tracez l'épaule par une ligne droite allant de N à S et dépassant ce point de
1 cent.

Dessinez l'emmanchure en partant de l'extrémité de l'épaule, en joignant la
verticale sur la ligne de carrure, en sécartant à droite de 3 mil. et passant près de
l'angle M pour venir rejoindre le point T.

'^

^':.v.:ys3y*"*™ninr
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0U3 V08 j)oint8 de
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le votre patron

fait i)our la che
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)

Po co point li rv. • 1 1- , , M,

point de la letti.

l>^'t«rminoz la ligne de la taiiloon renforçant la ligne J) (', jus^^uau dessous

io braa (on face le milieu do remiuaiieliuro T). A partir do là, on allonge insensi-

jloment. de façon à joindre la petite horizontale ï à peu prùs aux Jdo la larceur du
mir du rectanglo|.,,t^„g,,.

(iuand on no veut pas tailler le corsage d'une seule itièc-e, on sépare le dos du
[levant par une ligne qui formera la couture

; cette ligne iieiit être j.laci'o cxaote-

neiit au milieu du dessous de bras au point T, mais plus w)uventon lu iilaco un peu
BD arrière, à la moitié do lu distance comprise entre T et L.

La robo bo comi)lète par une jupe froncée au bas du corsage. Pour la robe

Jemi-longue (7') cent, de hauteur totale), on donne à la jupe deux largeurs et demie
iV'tottb de 80 centimùtres de largeur, co qui j)ro(luit une largeur, ]nmr le bas de la

robe, de 2 mètres. Pour la robo courte de 50 ou 55 centimètres de longueur totale,

doux largeurs d'étofte, c'est-à-dire Im. (JO sutKsent.

Lu robo longue aura trois largeurs do tissu en 80 cent., soit 2m 40.

Lorsqu'on garnit le bas de la robo do petits i)lis, il faut naturellement ajouter

la hauteur de la jupe, en la taillant, l'étoffe nécessaire pour ces jdis ; si l'on

lesiro faire cinq i)lis do 1 cent, chaque fini, il faudra laisser 10 cent, en jtlus,

'est-à-dire 2 ci'iit. jiar pli (ceci se comprend aisément puisque le pli est fait de

?oluro du dosparJ'-'^"^® double),

e P à et i>a.s-B ^'^^ P''^ f"'ts on posera le patron et on taillera comme il est dit i)lus haut.

'oblique de 1 ù. b\

dos en joignant!

droite dépassant!

hure du dos en|

ignant la verti-

îtance comprise

t venez en arron-

eartant an-des-

ant ce point de

en joignant la

assaut près de

TRACE DE LA MANCHZ DE LA ROBE DE BEBE, (!:g. 38)

La largeur de la manche est basée sur le demi -tour

d'emmanchureidu corsage. On mesurera donc le tour

d'enimancluire tout entier sur le patron du corsage. La
longueur de la manche est égale à une fois et demie la

hauteur du rectangle du corsage.

Au point A tracez un angle droit.

A B.—Hauteur égale à la hauteur du rectangle du
corsage augmenté de sa moitié, soit 18 plus !) = 27 cent.

A C.—Largeur égale à la moitié du tour d'emman-

chure. Faites un rectangle sur ces deux mesures.

I).—Marquez le milieu de la largeur A C et de ce

point abaiAtie.z une verticale D E.

C F.—Hauteur égale au J du tour d'emmanchure ou

égale à D C au point F tirez une petite horizontale sur

laquelle vous ressortirez un centimêtro.
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A (T,~Hauteur égale au |- de C F.

I.—Placez ce iioint à la moitié de B E.

G H.—Longueur égale à la moitié plus 1 cent, de G B.

HI.-JoignezIIàIparunooblique
;
puis, avecl'équerre, élevez une pej

pend.culaire au point I jusqu'à la ligne du rectangle à votre droite. Marquez o
point J,

^

K.-A la moitié de la hauteur F J placez le point K et rentrez à l'intériou
du rectangle J de la largeur D C ou égale à A. G.

Joignez G à D et D à F par des obliques. Joignez de même E à K et K à J.

Pour tracez les contours du patron, maintenant que tous les points sont o
place, Il faut dessiner une courbe allant de G à D en s'écartant au-dessus du mille
de l'oblique de 1 cent.

Prolongez cette courbe jusqu'au point F en l'écartant du milieu de l'obliau
de

1J cent.
'

Eenforcez la ligne G II I en arrondissant un peu le coude H.
Arrondissez très légèrement les lignes F K et K J.

Pour tracez le dessous de la manche marquez le point L à 1 cent, du poin
I sur la ligne I J et joignez-le au point H en arrondissant un peu.

Au point F rentrez 1 cent, ainsi qu'au point J. Marquez ces deux nouveau
pomts 31 et X et joignez-les ensembles en passant par le point K.

Pour découper ce patron, le dessus et le dessous d'une seule pièce, comme -

est dit plus haut, il suffit do replier le papier sur la ligne A B et de découpe
double en suivant les contours du dessus de manche (les plus grands). Ensuite ci ^„ ..^
ouvre le papier et on découpe de nouveau sur le côté tracé les contours du dessous nilieu de 1'

c est- à-dire les plus petits. On peut décolleter cette robe, et faire le corsage
petits plis avec manches courtes

; dans ce cas, il suffit de recouper l'encolure tou
autour de 3 ou 4 cent. comm« je l'ai expliqué pour la brassière; la manche peu
aussi se tailler comme celle de la brassière.
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ROBES A EMPIECEMENT

re, dlevez une per

droite. Marquez c

rentrez à l'intôriou:

no E à K et K à J.

les points sont ci

au-dessus du miliei

milieu de l'obliquj

iH.

FIGURE 35

Ces robos se font à fronces ou à

plis ; la forme de l'eraitiècement

varie, mais il est le plus souvent

rond, carré, ou dessinant une légère

pointe.

Pour couper l'empiècement carré

on se sert du patron du corsage pré-

cèdent, mais on le moditio comme

suit. fig. 35.

Marquez la liauteur de l'einpièce-

mcnt du dos U à la moitié do la dis-

tance .comjirise entre la ligne de

irrure E et la ligne de i)oitrine G, tracez une horizontale allant jusqu'à l'emman-

luro V.

1 cent, du poml

ces deux nouveau?

le pièce, comme
B et de découpe!

inds). Ensuite o{

itours du dessou^

aire le corsage

er l'encolure touj

; la manche peuj

Pour l'empiècement du devant, placez le

loint X à la mt-me hauteur que le point V
'lucez le point Z aux deux tiers de la distance

II. Joignez ces deux points par ime très

(gère courbe creusée au milieu, do ^ cent.

On sé2)are le dos du devant exactement au

lilieu de l'emmanchure par une verticale qui

lescend jusqu'à la taille.

^"^ r^v
—^-T*! V"

C y<^ \ /^^
u ? " N

FIGU RE 36

FIGURE 37

Le patron ainsi dessiné forme quatre pièces

numérotées ainsi : lo Empiècement du dos
2o Dos—3o Empiècement du devant—4o
Devant, fig. 35.

Les deux pièces du dos 1 et 2 seront cou-

pées doubles, mais séparées l'une de l'autre

en y ajoutant les coutures et la largeur né-

cessaire pour la croifture. Les ]>ièces du
devant 3 et 4 sont taillées doubles, mais
d'une seule pièce, car il no l'aut pas do cou-

ture devant.



— 33 —

f*:ur couper le corps de la robe on détache d'abord la hauteur nécessaire
pour le devant.

Bans le haut de eo morceau d'étoffe on fronce sur une largeur de 17 ou 1.

cent., puis on épingle l'empiècement (pièce Xo 3), sur ces fronces, bien juste sur 1,

droit fil.

On mesure la hauteur de la taille oi

bien on pose la pièce Xo. 4 du patroi
pour indiquer la longueur de taille et oi

fronce do nouveau à cette hauteur (fig. 38
Ces fronces subsisteront si Ton pose uni
ceinture, si au contraire on préfère li

robe flottante on enlèvera le fil ensuite,

Quand les fronces sont faites, on posi

dessus le devant du patron (pièce Xo. 4
en veillant à ce que le bord du milieu d
devant soit bien au milieu des fronces, e

on trace les contours.

Les i

Enn
toffo est t(

ment en h

''cemoMt à

)ncé ou pli

tour.

Pour donner la largeur du bas on tin

avec une règle une ligne partant du des

sous du bras et joignant au bas la lisièri

do l'étoffe. Lorsqu'on a tracé un côté, oi

plie on deux et on coupe double.

Pour le dos on fait de même, mais o

coupe le milieu do l'étoffe dans le hau
avant de froncer, autrement il faudrai

couper les froncés au milieu pour fair

l'ouverture. Celle-ci à une longueur de 25 cent, environ à partir de l'empiècement
La ceinture, lorsqu'il y en a une, est fixée do chaque côté des froncesdu devant et «
noue derrière.

FIGl-RE 38
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Lorsqu'on voudra faire cette même robe

plissi'e, on opérera de la même manière,

mais au lieu des fronces on fora des plis,

boit dos plis couchés allant en sens con-

traire do chaque côté, soit trois plis ronds

d'une largeur de 4^ cent, chacun finis

avec une distance de 1^ à 2 cent, entre
^« les plis. On les coud sur une longueur de

^ 15 cent, puis on les laisse libres.

Derrière on ne devra fondre l'étotfo

pour l'ouverture qu'après que les plis

seront faits, i)arceque cette ouverture doit

dis])araitre sous le milieu au pli.

On ajoute une .-îtroicè sous-patle poui
fjiire les boutOuiières.

Les plis faits, on posera le patron et on coupera comme il esc dit plus haut
En résumé, quelle que soit la forme de rerapiècement, la manière de tailler

toffo est toujours la même, on dessine d'abord le patron plat, on détache l'empiè-
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ron (pièce Xo. 4
'"^'"^ ^" 1"' ^«""ant la grandeur et la forme qu'on préfère, ot on coupe cet em

urdu bas on tin

e partant du des

' au bas la lisièrf

. tracé un côté, oi

s double.

même, mais oi

lifo dans le hau

ement il faudra!

milieu pour fairi

Je l'empiècement

lesdu devant et

ccmr'it ù part. Quand le morceau d'étoffe qui forme le corps de la robe est
)neé ou plissé, on pose dessus la partie inférieure du patron ot on coupe tout
tour.
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ROBE PRINCESSE, (ffg. 40),

A cette robe la jupe est rapporti

derrièro et sur les côlt's, lundis que
milieu du devant est do forme princes

On peut l'exécuter en piqué, avec talilil

en broderie, corisage montant et manclii

longues, ou bien eu moussclino ou

batiste ; dans ce cas, le corsago est fiiJ

ment plissé et lo devant entièrement fJ

d'ontredent do valencicnnos séparés ]ij

des petits jilis, le corsage est décolleté

les manches courtes.

FIGURE 40

robe, 'elle

tissu

Pour tailler cette

lis ou léger, on se sort également

du patron de corsage ordinaire, tel qu'il

est expliqué fig. 37 pour la robe à corsage.

Maïs on sépare le devant en deux parties

et lo plus généralement on no fait pas do

couture au-dessous du bras.

Après avoir tracé ou relevé lo patron

du corsage en ne marquant pas la couture

du dessous de bras, on indique la largeur

du tablier dans lo haut aux § environ de

la largeur d'épaule, puis sa largeur à la

taille, on partant du milieu du devant (I),

de 5 à 6 cent. 5J en proportion moyenne
;

on réunit ces deux points d'abord par une oblique, puis par une ligne s'écartam

droite au milieu de 7 mill. (Voir la fig. 41.

FIGURE 41
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On prolonge cnsuito la ligne du milieu du devant autant qu'il est ntîcessaire

pour obtenir une longueur qui varie do 75 à [)0 cent, ou 1 mètre, mesurée depuis

la couture d'épaule

On donnera au bas une largeur de 25 cent, et on tirera une ligne droite

oignant la courbe à la taille. Ceci fera la moitié du tablier.

On no séparera le dos que dans le cas ou l'on voudrait pouvoir au besoin

argir un peu la robe ; au dessous de bras, la couture du côté ayant été conservée

onnerait alors une grande facilité pour l'agrandir. Dans ce cas, lo jiatron sera
xnt entièrement f:J^paré en trois morceaux : lo le dos. 2o le côté, 3o la moitié cTu devant du tablier.

Pour tailler celui-ci, on plie le tissu en deux et on pose le patron dessus en

luttant io bord du milieu du devant sur le ])li. Si on fait le devant en broderie ou

in dentelle, on assemble d'abord les entre-deux, on fait les plis ; en un mot on forme

m tissu composé des garnitures qu'on a cboisies, et lorsque la pièce do devant est

linsi préparée, on la plie parle milieu, on place lo patron, et, après avoir tracé, on

îoupe double..

La pièce de côté n'a rien de particulier, on la taille en droit fil. Lo dos, s'il

33t en piqué, se taille jdat et en droit fil ; on laisse en plus derrière la largeur néces-

saire pour la croisure dc^. boutonnières. 8i la robe est en batiste, mousseline ou

tout autre étott'e légère, on fait le dos plissé comme une guimpe. On coud d'abord

les plis sur la hauteur nécessaire ; en réservant au milieu une largeur de 2 cent,

ïoinplètement plate, plus l'ourlet pour faire les boutonnières et poser les boutons
;

)ui3 quand l'étoffe est plissée on pose dessus le patron du dos et on coupe double.

La jupe est taillée complètement droite, aussi largo en haut qu'en bas ; elle

30 compose de deux largeurs de tissu taillées droites, (sans êtrebiaisées), et froncées

m bas de la taille du coraage.

La couture forme lo milieu derrière ; elle n'est pas cousue jusqu'à la taille,

3lle s'arrête à vingt centimètres environ au-dessous afin do ménager l'ouverture.

iPour n'avoir pas trop d'ampleur dans les fronces, on fait un gros pli creux au

|miliou delà fente et la couture se trouve dans le fond ce pli.

On garnit les coutures du tablier et le décolleté d'un volant de br )dorie ou

I

de dentelle, le haut est échancré en carré, ou arrondi, souvent même on lo laisse

montant.

soit plate

ballon.

La manche est longue si la robe est montante, ou courte si elle est décolletée,

t formée de deux volants, ou bien encore bouillonnée en t 1"



— 37 —

ROBE DROITE OU ROBE DE NUIT, (fig. 42).

FIGURE 42 FIGURE 43 FIGURE 4i

Cetto robe n'a pas d'empiècement, elle se taille on deux piùces, quelques plis

répartissant l'ampleur dans le haut du dos et du devant.

Pour la tailler on détache d'abord deux liautcurs d'étoffe d'une longueur de
82 centimètres environ qui se décompoaent ainsi : Tô centimètres pour la hauieur
do la robe

; 5 centimètres pour l'ourlet, et 2 centimètres pour les coutures ûo l'enco-
lure et de l'éiiaule. A chacun do ces morceaux d'étoffe on formera dans le haut,
(au milieu de la largeur) des plis qui seront disposés absolument comme on le dési-
rera, mais qui s'arrêteront à la hauteur d'un empiècement.

Ces plis devront être faits sur une longueur do 12 centimètres environ, ceux
du milieu sont plus longs et les suivants se raccourcissent régulièrement do façon à
rappeler la forme d'un empiècement en pointe. Au dos, ou ménage uno distance
de trois cent, environ pour faire l'ouverture, à laquelle on rapporte une bande
droit fil. Cette ouverture aura une longueur de 20 cent, environ et sera munie de
deux boutonnières.

Quand les plis sont faits, on plie chaque morceau d'étoffe en deux par le

milieu de sa largeur et on 2)oso dessus le patron du corsage.

uste (2-8

F]

AB.-
)oint B trj

AC-
28

D.—l

E.—

ï

our A B.
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A F.-

D ir.-

G.

I.—PI

A J.-
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r ..
,'^l^P-

^\^y''^'^^^o donc ]-etofro qui a c^é préparée pour le dos do la robe.
Cette étoffe est iiliô en doux.

Dautro part le patron de corsage a été tracé d'une seule pièce comme il est
dit à la robe à corsage, puis iU été séparé au miliou de la largeur d'emmanchure
^ur la ligne T

;
le dos est alors posé sur lo ti«.u, comme ie montrent los fi-uros 4;i

't 44; quand il est fixé avec dos épingle... on trace les contours do l'on'olurc de
.pau le et de Temmanchure, on élargit de 1 cent, à la couture du dessous de bras.
5, et do ce point on va joindre la lisière tout à fait au bas par une ligne tirée à la
't'irle.

imètrer''"'"
''''''"'^" ^" ^'''" "" '*'*^'^'«"'*^'^ ^'' ^'"^-^ («"^ î^« li.sièrcs) do M ou 4 cen-

PALETOT COURT OU VAREUSE, (fig. 45).

Le patron de ce petit vêtement se taille en deux
pièces, lo Le dos, 2o le devant.

Los mesures û, prendre sont : la longueur du
dos à la taille 18 centimètres, la longueur totale du
dos 25 centimètres. La largeur du dos, et la lar-
geur du devant 11 J centimètres, demi-contour du
buste 28 centimètres.

Pour dessiner lé patron on trace un angle droit
C A B en donnant à, la verticale une longueur de 25>
cent, et à l'horizontale 15 cent, environ, fig. 46.

A B.—Longueur du dos à la taille IS cent, du
)oint B tracez un horizontale B K.

A C—Largeur égale à la moitié du demi-tour da
uste (2/ = 14 cent.) au poi:.': C abaissez uno verticale.

D.—Tracez la ligne d'épaule à I^IO de la hauteur

E.—Tracez la ligne de carrure au quart de la hau-
our A B.

E G.—Largeur du demi-dos 1 1^ eent.

^ 1''-—Largeur d'encolure égale au tiers do A C.

D IL—Largeur

FIGURE 45

G.

épaule ph rrandc que

en deux par le I I..
i point à la moitié de C K.

A J

•Placez

Longueur totale du paletot 25 cent. FIQUBE 46
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K J'.—Hauteur <5gnlo à E J.

Les contours du i)atron so tracent en joijjnnnt D à F par la courbe de l'enco

lure
;
l'épaule, F 31, par une ligne droite ; l'emmanchure jiar une ligne presque

droite de A à G et une forte courbe de G à I.

On creuse k-gèremcnt la couture du milieu du dos de J centimètre à la

taille B, ainsi que la couture du côte 1 J' à la taille K.

Le patron du devant, fig. 47, w
trace do la manière suivante ;

Au point A, tracez un angle droit

C A B. J)onnez à la ligne A lî une

largui r ^galo à la moitié plus 3 cent.

du deuii-tour du buste, Boit 17 cent.

Au point li abaissez une verticale B
d'une longueur de 28 centimètres.

A C.—Hauteur <?gale à la longueur

du dos à la taille 18 cent. A ce jioint

tracez une petite horizontale.

I>.—Au ^ do la hauteur A C tracez

la ligne de carrure.

E.—A la moitié do la hauteur A C

tracez la ligne d'épaule.

B G.—Largeur d'encolure égale au

FIGURE 47 1^3 de B A.

B H.—Hauteur do l'encolure 1 cent, plus petite que B G.

Gr I.—Largeur d'épaule : A cent, plus petite que l'épaule du dos F H.

H K.—Largeur du demi-devant 11^ cent.

Le tracé des contours se fait de la manière suivante :

Dessinez l'encolure de G à H par une courbe. Tracez l'épaule G I par une

ligne droite. Marquez la profondeur de remnianchure L 1 J cent, au-dessous de la

ligne d'emmanchure en face le milieu de la largeur D K. Tracez une coui'be très

peu accentuée da I à K et se poursuivant très arrondie de K à E, en passant par

L. Quand la couture du dessous de bras est assemblée, l'emmanchure doit avoir la

forme d'un oeuf bien aminci vers le haut.

C ^r.— Eessortez du rectangle 3 cent, sur la petite horizontale et tracez

totite droite la couture du dessous de bras E M X.

La longueur E N sera égale à celle du dos I J' avec laquelle elle sera cousue,
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La longueur du devant O sera marquée 3 cent, plus bas que N.

Lorsqu'on fuit le ]):iletot croisé, comme la tig. 45, on ajoute ;') cent, de lar»

geur au bord P, dans toute sa hauteur, et on fait une petite ])inco H cent, de lar-

geur sur 6 ù, 7 cent, de longueur à lencolurc II, pour arrondir le haut.

FIGURE 48 FIGURE 49 FIG. 50

Quelquefois on fait ce même paletot avec empiècement et plis, comme le

montrent l'^s figures 48, 49, 50. On dessine alors roMi]^iùcement absolument suivant

son goût; on pourra, par exemple, placer la pointe du dos à la moitié de la longueur

de taille B D. et l'extrémité 1 ou 2 centimètres au-dessous de la carrure G.

Pour lo^devant on placera la pointe 3 cent, au-dessous de l'emmanchure I/,

et l'extrémité 3 cent, au-dessous de la ligne de carrure K. Les pièces 49 et 50

sont posées sur le tissu après que lus plis sont faits. Souvent on pique les plis et on

coud une petite dentelle au bord do chacun d'eux.
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PELISSE D'ENFANT, (fig. SJ).

ïia pclisso HO composo d'un long manteau à

maneho, en partie recouvert d'une grande pèle-

rine. Autrefois, on y ajoutait un capuchon, maiH

aujourd'hui on ronii)Iaco lo plus souvent ce capu-
chon i)ar un grand col, rond ou découpé selon la

mode du moment.

Le corps de la pelisse peut être coupé do deux
façons différentes : lo en paletot sac. avec une

couture de chaque côté (fig. 52 et 53) ou bien

d'une seule pièce, i)lissé dans lo haut au bord d 'un

empiècement
; dans co dernier cas on emploie

souvent l'étotto en travers, la lisière au bas.

Le premier modèle est plus plat, il engonce

moins le dos du bébé, lo second est plus chaud.

La pèlerine se fait aussi do deux formes difié-

rentos : soit plate avec une petite pinco sur

l'éjjaule si on veut donner beaucoup d'am-

pleur, fig. 51, soit froncée au bas d'un empiè-

cement rond, qui se trouve caché par lo col.

La manche est tantôt droite avec revers au
bas ; ou froncée avec jioignet.

TRACE DE LA PELISSE (Dos fig. 52)

Le moyen lo plus simple et le plus rapide

de tracer ce jmtron est de se servir du patron

du corsage do la robe qui a fait le sujet d'une

leçon précédente. On étend le tissu sur la

table, en le laissant plié en deux, fig. 52, la

partie hachurée représente lo dos du patron

de corsage que l'on pose sur l'étoffe en lais-

sant entre son bord et le pli de l'étoffe : à

l'encolure A, J cent, et à la taille B, 3 centi-

mètres.

Le patron du dos étant ainsi fixé avec des

épingles, pour qu'il ne puisse se déranger,

on trace les contours en ajoutant : ^ cent,

de hauteur à la partie la plus creuse de l'en-

colure C, afin de régulariser la courbe qui se

trouve dé

de l'épaul

rieui' de 1

Od

1 mètre, c

La

neauro ce

irrondi,

Po

DiG.

Il 1

toute droi

no ligne

FIGURE 52

Q
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trouve ddrang(<e par la largeur ajouti^e. 1 cent, do hauteur Rir toute la longueur
de l'épaule D. 1 cent, de largeur au-dessous de bras E. On n'ajoute rien à l'iiiié-

rioui" do 1 emmanchure.

On indique sur le pli do l'étoffe lu longueur totale du dos : 00 cont., 05 ou
1 mètre, cotte longueur est assez variable.

La largeur du bas de (1 à JI, est en i)roj)ortion moyenne de nU cent. On
nosuro cotte largeur en remontant un peu vers lo côté, puisque le bas doit être
irrondi.

Pour déterminer la longueur do côté II on place un ])oint (D) au tiers do la

ongueur d'épaule et on donne de D à II une longueur égale îL collo qui existe de
iDàG.

Il no reste plus alors qu'à tracer la couture du dessous de bras par une ]ii,M)e

toute droite joignant l'angle de l'emmanchure E au bas II ut le bord inférieur
i ur

ne ligne très légèrement arrondie allant de G à IL

TRACE DE LA PELISSE, (devant «g. 53)

Disposez votre tissu comme vous l'avez fait

pour la ])artio du dos. A cinq cent, environ

des lisières tracez une ligne toute droite A 15,

sur une longueur de 90 cent, à un mètre,
selon la longueur à donner û, lu 2)elib8e.

Placez le patron du devant de la robe
comme l'indiquent les points C et D c'est-à-

dire le point C à ^ cent, de cette ligne

mesurée à l'encolure, et le point D à 2 cent,

de cette même ligne mesurée à la taille.

ïixez alors le patron avec des épingles.

Dessinez les contours : lo l'encolure en

suivant exactement le patron. 2o l'épaule E
on ajoutant i cent, de hauteur sur toute la

longueur de la coutume, ilo l'emmanchure

en suivant exactement le patron. Au-dessous

de bras F, ajoutez 1 cent, do largeur. Placez

le point E au tiers de h\ largeur d'épaule

(mesurée de l'encolure) et donne? de E à B,

une longueur égale à celle du dos D G. La

largeur du bas do B à II est de 50 cent,

environ, et la longueur du dessous de bras F
à H est égale à celle du dos E II , cette cou-FIQURE 53
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turo est droite ; lo boni inférieur II B est k'tçùrement arrondi. On ajoute sur

toute la longueur du devant, en dehors do la ligne pointée A B, IJ à 2 cent, pour la

la croisrturo l J.

Lu partie hachurée représente lo devant du i)utron do robe.

MANCHE PLATE TAILLEE EN DEUX PIECES (fig. 52 et 53).

Dessus—(Séparez en deux le patron de nianclio du corsage.

Placez lo dessus de manche sur lo tissu en dvoit fU (tig. 52), et tracez
i

lo lu couture intérieure exactement comme lo patron. 2o la courbo du haut on

l'ungnicntant do 2 cent, environ au sommet et en arrière, 3o la couture du coud(

en la tenant plus largo do 2 cent, dans le haut, do IJ cent, au coude et do 1 cent, au

bas, 4o tracez lo bord inférieur en allongeant do 1 cent.

Dessous— Tracez lo dessous do manche droit fil (fig. 54), en élargissant

la couture du coudo L do 1 cent, sur toute la longueur, et en suivant exactement h

patron à la couture intérieure et à l'échancruro du haut. Ajoutez 1 cent, do Ion

guour au bas M.

PELERINE (fig. 54).

Assemblez lo dos et les devants do la pc

lisse, en bâtissant ou en éj)inglant les couturci

des épaules.

A B.—^larquez sur lo pli du tissu la lon^

gueur que vous voulez donner à lu pèlerine

en y ajoutant un petit rentré l'O ou GO cent

selon qu'on met ou non un volant.

Plie;: I:i julisso en deux par lo milieu du

dos, et posez ce pli (co milieu) sur le pli d(

1 otoffo A B. Appliquez bien les deux étoflfei

l'une sur l'autre, et tracez sur lo tissu do la

pèlerine l'enoolure et le bord du devaut de

la pelisse. Les lignes brisées de la lig. 5-J

dessinent lu moitié du dos et un devant

assemblés par la couture d'épaulo ; la partie

blanche représente la moitié do la pèlerine.

Pour arrondir la pèlerine, on donne do E il

F une loni^nieur égale à A B, et do C ù, D

2 cent, de jlus. On peut pour s'aidei

tracer des lignes intermédiaires. Les lignée

FIGURE 54 étoilées marquent la grandeur du col.



i. On ajoute sui

J ù 2 cent, pour 11

et 53).

f.
52), et tracez

:

jurbo du liaut on

couture du C()ud(

Jo et do 1 cent, au

4), en élargissant

,'unt exactement h

z 1 cent, do Ion

g. 54).

levants do la pe

iiglant les couturci

H du tissu la lon^

mer à la pèlerine

Iy6 '>0 ou CO cent

volant.

par le milieu di

ieu) sur le pli d(

ien les deux étoffes

sur lo tissu do la

)rd du devaut de

istJcs do la lig. 5-J

os et un devant

l'épaule ; la partie

ié do la pèlerine.

0, on donne do E il

A B, et do C à E

peut pour s'aidei

iaires. Les lignes

eur du col.

— 44—

GOL

Lo col est taillé eur lo môme jmtron que la pèlerine ; sa grandeur varie selon

a façon dont il est orné, s'il est garni d'un volant brodé ou d'une guipure relative-

ment haute, on lo taille plus petit. I' en est do même du bas de la ]iélorine, et

m'me quelquefois du bas do la pelisse. Si la garniture est faite d'une broderie

exécutée sur l'étort'e même, on tient les différentes jtarties do la pelisse plus longues.

Lo col do la lig. 51 a une hauteur do 7 cent, tout autour.

JUPON CACHE-MAILLOT A PLIS, (fig. 55-5é)

FiauRE 55 FIGURE 56

On taille une longueur d'étoffe de 75 à 80 centimètres dans toute la largeur,

puis une demi-largeur sur la même longueur ; on as.semble les deux lisières par un

surjet, ou bien on fait une couture si le jupon est en flanelle. On marque le milieu

de la largeur totale et on forme des plis couchés bien droits, en laissant au milieu

du devant une distance do cinq centimètres. Les plis se suivent ensuite do 4 en 4

centimètres. La largeur totale doit se réduire, une fois les plis faits, à 58 ou CO cen-

timètres (30 au plus pour chaque moitié). On plio alors en deux lo morceau

plissé et en trace le haut comme le montre la figure 56
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A B.—Largeur 30 centimètres.

A C—Hauteur 10 centimètres. Tracez la ligne horizontale C D, sur
laquelle on fera une piqûre à la machine qui marquera la taille et descendra un
peu devant.

B E — Marquez 3 cent, pour la croisure, la ligne E F forme le milieu du dos.

G-—Placez ce point à la moitié de A E.

Cr H.—Creusez l'emmanchure de 5 centimètres.

I X—Marquez 4j centimètrefi de chaque côté de G,

Dessinez le bord supérieur en descendant 1 cent, au point A et enjoignant T.

Formez l'emmanchure I II J,et suivez la ligne droite J B.

Les plis sont piqués depuis le haut jusqu'à la piqûre do la taille.

AUTRE JUPON CACHE-MAILLOT, (fig. 57-58).

FIGURE 57 FIGURE 58

Ce jupon long, se compose d'une sorte de petit corset à épaulcttes rapportées.
Le dos forme deux pattes qui se croisent, l'une rentrant dans l'autre par une ouver-
ture faite au côté gauche. C« jupon, comme le précédent, n'a qu'une largeur et
demie d'étoffe

;
il est plisse ou froncé au bas du petit corsage, derrière et sur les

côtés
;
le milieu du devant est plat.

Le petit corsage se trace dans un rectangle A B C D, fig. 58 ayant une
largeur de 2o' cent, sur une hauteur de 10 cent.

le plus for

premier al

absolumcn
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Au milieu do la largeur A B abaissez uno verticale E F.

E F.—Hauteur égale à la moitié do celle du rectangle (5 cent.)

I J.—De chaque côté du point E marquez 4| centimètres.

G. —Placez ce point à la moitié de la hauteur B D.

H.—A la ;noitié de G D, tracez, hors du rectangle, une petite horizontale

l'une longueur de 6 centimètres.

Dessinez l'emmanchure par uno courbe joignant I à J et passant sur F

—

reusez lo milieu du devant au-dessous de A de 1 centimètre, et dessinez le bord

lupérieur jusqu'à I.

Réunissez J à G par uno ligne presque droite que vous prolongez jusqu'à

extrémittS II, que vous arrondirez.

Pour tracez lo bord inférieur ; suivez la ligne du rectangle C D jusqu'à 5

;ent. de D, puis remontez insensiblement jusqu'aux points D et II. Faites une

mverture verticale, I.. a 1^ cent, de distance de la ligne B D.

La patte d'épaule est taillée sur une longueur do 14 à 15 cent, et sur une lar-

geur de 3 cent, au plus ; l'une do ses extrémités est cousue à l'angle du dos J,

'autre est arrondie et munie d'une boutonnière pour s'attacher à l'angle I.

Pour le modèle précédent la patte se fait de la même manière.

-o-

g. 58 ayant une

PETIT JUPON D'ENFANT, (fig, 59)

Le jupon d'enfant varie de largeur selon l'âge, et

un peu aussi selon la mode.

Lorsqu'on habille les enfants un peu " Eouliant "

on fait les jujjons larges.

Coiunio i)r(>portion moyenne, un jupon ou uno jupe

froncée, pour enfant de deux à quatorze ans, doit

avoir une largeur du bas égale à deux fois le contour

des hanches, plus 10 centimètres.

Ainsi pour une fillette de 3 à 4 ans, qui a environ
PIOFRE 59 gg ^.ç,,^^ (jjj contour des hanches (mesuré à l'endroit

le plus fort), nous donnerons au jupon 140 de largeur totale. Cela paraît large au

premier abord, comparé à la largeur des jupons de femmes, mais cette largeur est

absolument nécessaire pour les enfants do cet âge.
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Lorsque lo jupon est monté sur un corsage de dessous, on taille ce corsage d(

la manière indiquée au commencement de ce travail. Inutile de dire que ce cor
sage ne comporte pas de manches.

Quelquefois aussi, lorsque la fillette est mince, on ajoute derrière deux ot
trois volants en forme de tournure.

Quand on ne veut pas faire le jupon avec corsage
on lo monte sur une ceinture plate.

Cette ceinture se taille de la façon suivante : fig. 60.

A- C—A B.—Tracez deux jignes formant équerre.

-A. D—Distance égale à la moitié moins 3 cent, di

tour de taille.

^ I^-—Distance égale au quart moins 3 cent, di

tour de taille.

D F.—Indiquez la hauteur de la ceinture (8 cent, environ tout autour^
puis on descend au dessous du jioint D de la moitié de la distance A E. C'est a
qui donne la hauteur du point F.

Ce tracé fig. 60 servira pour les enfants de deux à dix ans. Au-dessus de
cet fige il faudra se reporter à l'explication donnée pour les jupons do femme.

Ce jupon, comme la jupe du reste, se taille absolument droit, froncé à la
taille et large ourlet au bas

FIGURE 60
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PANTALONS FOUR ENFANTS, (fig. 61).

Le tracé figure 61 repré-

sente un iiuntalon d'enfant do

18moisà2an9. C'est la plus

petite taille qu'on fusse dans

cette forme. Les mesures

pour cet âge sont les

suivantes :

lo. Longueur de côté 25

centimètres.

2o Contourdu corps, prisa

l'endroit le plus fort 50. Cette

mesure est celle que les

tailleurs appellent " contour

du bassin ",

3o Grosseur de taille 54.

ABC D.—Tracez un rec-

tangle ayant en hauteur la

longueur de côté (25 cent.)

et en largeur le tiers du

FIGUR.E 61 c«"to"^ (l^t tiers de 56)

A E.—Hauteur égale à la largeur A C augmentée do son dixième. A ce

point, E, tirez une horizontale dépassant largement le rectangle

E F.—Largeur égale au demi-contour, soit 28, moitié de 56.

C G.— Prolongez la ligne verticale au-dessus de l'angle C de un dixième du

rectangle (dixième de 18J = 1 cent. 9 mil.) placez le point G.

D H.—Prolongez la ligne verticale au-dessous de l'angle D de un dixième de

la largeur du rectangle, comme vous l'avez fait de C à G, et placez le point II.

TRACE DES CONTOURS DU DEVANT

Taille—Joignez A à G par une ligne droite,

Couture du fond—Joignez G à F par une ligne droite.

Couture do la jambe—Joigne/, Il à F, d'abord par une oblique légère puis

par une courbe s'écartant au-dessus au milieu de 7 millimètres.

Bas de la jambe—Joignez B à II, d'abord par une oblique, puis par une

courbe s'écartant au-dessus au milieu de 3 millimètres.



— 49

TRACE DES CONTOURS DERRIERE,

ture Jr-^V"
'' '""'

' ^" ''"^ '^"^^^ ^^"'^"Scnt, le bas dn j.ntalon et la cou-ture de la jambe sont pareilles devant et derrière.

I J-IIauteur dgalo au quart do la largeur du rectangle A 0. On élèved abord une petite verticale au point I, c'est-à-dire sur lu ligne G F, à la hauteldo
1
ang e C, et c'est sur cette ligne qu'on porte le quart de la la geur A C O

n

jœnt Aà Jparunelignedroiteet J a F d'abord par une oblique, puis par u^iocourbe 8'écartant au nnlicu en dehors de 5 millimètres.

Pour découper lo patron on replie le papier sur lu ligne verticale ^ B rsi lafeudien'estpasassez large, on en ajoute une. gauche do îa ligne A B) p,s ode^upe^douU., ensuivant d'abord les contours les plus larges ^st-.-dire 1^ZZ

et celle^l! r''-' '"f"'
'' '' '^" '' '^'''''' ''' '^^^^''^"^^ -t''^ ^^ Partie de devantet celle de derrière du pantalon.

d'anrJ'"''''^''"''''"'^''"''"*''^"'^^"'^^'*'''S« ^'° ^«« derniers, se taillentd après ce même système, mais comme la longueur augmente .lus eue k
tzTn:"::::?^' 'T'

^'^""''' '- ^'^^-^^ ^' ^-^'^^^ ^^n..^L.z^
rtterul r'T'"^^^ ^"^ ^^^^ ^^^ ^« l-^alon d'unefillette do 14 ans dessmd exactement par le mCmo système que celui que je viens dedécrire aura un aspect tout difl'ércnt.

''

L'ouverture des côtés doit être faite sur la ligne de côté A B. Elle s'arrête

Tit^u^F f:"
" ""^ ^^"°""^"^' ''''' '"^ ^"-^ ^^^—

'

^•-^-^^- -~
tour de^Jaille."'""

'" '"""' "' '""' '^"^^ '^^^*^ ^"^ ""^ '«"^-- ^^^'^^^ - 'i-i-

Celle de derrière est pareille si on ne met pas de coulisse, ou 10 cent pluslarge lorsqu'on en met une.
^'"^
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TABLIERS D'ENFANT.

lantalon et la cou-

e A C. On élève

y, à la hauteur

liirfjeur A C. On
:uc, j)uis par une

3rtioale A B (si la

10 A 13), puis on

it-à-dirc les Jigr s

le papier et on

partie de devant

niers, se taillent

te j)lu3 que la

llonj^o insensible-

pantalon d'une

que je viens de

î. Elle s'arrête

dire au quart de

r égale au demi-

10 cent, plus

FIGURE 6-4

FIGURE 63

Il existe bien des formes différentes do tabliers

d'enfant. Los uns sont nionti's sur des empiècements
d'éjiaules, ils sont montants ou décolletés, plissés ou
froncés lig. G2.

D'autres sont froncés ou plissés sur de simples

barettes, qui forment lo décolleté "carré, comme la

tig. 63.

D'autres, enfin, sont froncés ou jtlissés du haut
en bas et maintenus par une ceinture comme la

fîg. 64.

De plus élégants emoro sont plissés ou froncés

jusqu'il la taille, et la juiie est rap})ortée sous une

ceinture de broderie nouée derrière, fig. 65. Ces

deux derniers genres sont taillés coninio des robes,

tandis que les deux premiers dérivent plutôt do la

coupe de la chemise et do la chemise de nuit.
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TABLIERS A CORSAGE
ix centii

ronces,

èra lo do

U]

Si

FIOURE 65

Pour reproduire lu irravuro G5, on

taillera d'abord dans lo tissu la hau
teur du corsage du tablier, depuis

l'épaule jusqu'à la ceinture
;
puis on

fera les plis par petits grouiios de trois

ou de cinq, et on disposera les entre-

deux comme on le voudra, jusqu'à ce

qu'on ait obtenu la largeur nécessaire

pour lo devant.

On préparera de même les morceaux
nécessaires pour le dos, qui sera, lien

entendu, en deux pièces, puisque le lU» "o so

tablier s'attache derrière.

Lorsque ces trois iiièces sont ainsipjascr sur
préparées, on plie celle du devant enlapicr, el

deux, en vc "liant ù, ce qu'un entre-deux 8,andes a
ou un groupe de plis ^ .rnie bien exac-jf

tement le milieu
;
puis on place dessus

le patron du devant de robe, en mettai t

le bord du devant à un centimètre

environ du bord afin que le tablier soit

un peu pb\s large que la robe. On
trace alors c. on coupe comme on le

ferait pour une robe plate, seulement

on cambrera un peu moins la couture

du dessous de bras à la taille.

L(

ablier pi

L(

Jji

Pour le dos, on fera la même chose ; on é])inglera le patron du dos sur les

pièces préparées à cet effet. On tiendra aussi lo dos un centimètre plus large au
milieu, et on décolletera en rond ou en carré.

La jupe est composée d'un volant droit fil, froncé et monté autour d'une
ceinture.

de nuit.

Si l'on veut y ajouter une manche, on la taillera comme celle de la chemise

TABLIER A EMPIECEMENT, fig. 62

Pour tracer co tablier on se sert d'un patron d'empiècement fait sur le même
principe que celui donné pour la robe d'enfant, comprenant le haut du devant et le

haut du dos du patron du corsage de la robe convenant à l'âge de la fillette.

Fia.

. Q
droit fil,

taillée d'

en faisan

O
tablier, o
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Pour le corps du tablier, on taille en ajoutant au devant et au dos do six à

ix centimètres selon 1 ago do l'enfant, et suivant qu'on veut plus ou moins de

ronces. Seulement, pour le tablier, on laissera l'ouverture derrière : pour cola on

bra lo do8 en deux pièces.

Une ceinture arrête les fronces devant.

Si on fait des manches on les taille comme celles do la chemise.

TABLIER A PIECES DROITES fig. 64

Lo co/ps do co tablier devant et dos est taillé exactement comme celui du

ablier précédent.

Les fronces du dos et du devant sont montées sur de petites i)ièccs droites.

pièces, puisque le 1"» "o sont quo des bandes droit til doubles, ou mémo des bandes do broderie.

La meilleure manière do tailler ces bandes et do les assembler, c'est de se

> pièces sont ainsi Bjagcj. sur un patron d'empiècement ord'raire qu'on aura préalablement taillé en

elle du devant en ^apicr, et sur lequel on aura tracé au crayon la hauteur qu'on veut donner aux
e qu'un entre-deuxJandes, ainsi que celle do l'épauletto (5 à G cent.)

? Srme bien exac-ï _ , , . . , . , i j. ^ • <. iLorsque ces bandes seroi'i ainsi dessinées, on les dtcoupera et ou jettera la

artio qui ne doit pas servir (C fig. 66).
uis on place dessus

Je robe, en mettai t

à un centimètre

I que le tablier soit

que la robe. On
ape comme on le

3 plate, seulement

moins la couture

la taille.

on du dos sur les

itre plus large au

inté autour d'une

elle de la chemise

it fait sur le même
at du devant et le

> la fillette.

G N

Fia. 66

La pièce A donnera la moitié do l'épaulette, et le morceau B
la moitié do la bande du devant et du dos.

Il est bien entendu quo la bando du devant sera taillée d'une

B seule pièce, c'est-à-dire sans couture au milieu
; tandis quo celle

do derrière sera taillée en deux pièces, et un peu plus longue pour

lo croisago do la boutonnière.

Quand on a fait ccv*. pièces en étoffe, on place le haut de l'épaulette A sur lo

droit fil, et on no fait pas do couture sur l'épaule ; chaque épauletto devant être

taillée d'une seule pièce ; si on les fait en broderie, on donne la forme du patron,

en faisant de petites pinces do place en place afin de bien emboîter l'épaule.

On peut aussi tailler l'épaulette un peu plus longue et la faire croiser sur lo

tablier, ou ello re.jmbe en forme de petite patte arrondie, comme à la fig 6-4.
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TABLIERS PLISSES, (fig. 67),

Pour tailler ce tablier, on détache d'abord ]

hauteur do tissu nécessaire pour le devant, depu
l'épaule jusqu'au bas. On plisse ce morcea
comme on le désire en y ajoutant même des entr
deux do broderie si on veut er. faire -n tabli

élégant
;
puis on place le patron do robe dessii

en mettant un pli ou un entre-deux bien juste a

milieu. On taille î.'^rs comme le patron de roli

en ajoutant seulement un centimètre do largeii

pour chaque moitié. On fait de même pour
dos, puis on décolleté en rond ou en carré, et o

fixe une ceinture devant pour maintenir les pli

La forme des tabliers peut varier à, l'infini ma
ils ont toujours pour base lo patron de robe

l'âge de la fillette.

PANTALON POUR FILLETTE OU POUR DAME, (flg. 68.)

On fait les pantalons ajustes dans le haut,
mais très larges au bas ; on supprime souvent la
ceinture devant et on la remplace par des pinces
qui arrondissent les hanches et rendent inutiles
les fronces

; dans ce cas, on termine simplement
le haut par un mince liséré. Quelquefois aussi, lo
pantalon n'est pas ouvert sur les côtés mais
derrière, il s'attache alors par une coulisse, la
coupe est toujours la même.

Les mesures nécessaires, pour tailler le pan-
talon do dame, sont les mêmes que celles de la
leçon précédente c'est-à-dire :

lo La longueur de côté que nous supposons
de TO cent

2o Le contour du corps que nous supposons
do 104 cent.

^^

3o Le tour de taille quo nous supposons de
60 cent.
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TRACE DU PATRON, (flg. 69)

A.—Tracez un angle droit.

A B.—Hauteur égale à la longueur du pan-

talon (moins la hauteur du volant ai l'on doit

en faire un.)

A C.—Ijurgeur égale au quart du contour

augmenté do son cinquième. Formez sur ces

deux mesures lo reclangle A B C D.

C E.—Hauteur égale au tiers du contour

augmenté do son dixième. Tirez à ce point

une horizontale en dehors du rectangle.

F.—A 3 cent, en dessous de (\ tirez une

petite horizontale.

E G.—Distance égale à la moitié de A C.

F II.—Rentrez 2 centimètres.

D I.—Descendez un dixième de la largeur

BL
C J.—Hauteur égale au quart de I» hauteur

CE.

auKE 68

TRACE DES CONTOURS, (Kg 69).

Partie de derrière, taille—Rentrez de 2 cent, de largeur ii l'intérieur de
mgle A et joignez co point rentré au point J par une ligne droite arrondie de
cent, vers J.

Couture du fond.—Joignez G à J d'abord par une oblique, s'écartant (au
iartdela longueur G J) do deux centimètres à l'intérieur ; cette courbe rejoint

ligne droite aux deux tiers ù, peu près do la hauteur G J.

Couture do la jambe.—Joignez G à I d'abord par une oblique puis par une
mrbe s'écartant au milieu, à l'intérieur, de 1 à 2 cent selon la longueur de la

)uture.

Bord inférieur.—Joignez B à I par une ligne oblique, puis par une très

gère courbe s'écartant au dessus au milieu de 1J cent, pour les tailles de femmes
; de 1 cent, seulement pour les tailles do fillettes.

Taille devant.—Joignez H au point rentré A par une ligne droite.
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Couture du bord du devant.—Joignez II i a par une courbe traversant
ligne verticale au tiers de la hauteur II K et passant aux deux tiere de la distai]

comprise entre le point E et le bord do derrière.

Pour découper le patron on replie le papier sur la ligne de côtd A B et
découpe louble sur le tracé le plus grand qui représente la partie de derriù]
ensuite on ouvre le papier et on décou[)e le devant sur les lignes A Hetir
L'ouverture du côté se fait sur la ligne A B, elle 4 une hauteur égale à U moitié
la hautenr C E.

OBSERVATIONS

La fig. 09 et l'explication qui i.récède se rapportent à un pantalon de i^.

classique qui no se démode pas. On peut tenir le bas de ia jambe un ].t'u y
étroit ou un peu plus large, selon la mode, mais la coupe du haut et les proporti
restent toujour j> les mêmes.

Lorsqu'on met une ceinture devant, on supprime au haut du patron, deva
la hauteur qu'on donnera à la ceinture, cette hauteur est en moyenne de 5 ce

au milieu du devant et de 3 cent, sur les hanches ; on supprime de même 3 ce
de hauteur à la taille derrière, la ceinture ou coulisse ayant presque toujours <

3 cent, de hauteur.

On peut aussi, pour le pantalon de lingerie, faire un déplacement de coutu
en supprimant 2 à 3 centimètres de largeur au devant dans le haut de la coutu
de la jambe et en reportant ces 2 ou 3 centimètres à la partie corresiiondante
derrière, ceci en mourant vers c bas, comme l'indiquent les lignes pointillées de
figure 71. La couture se trouve ainsi mieux placée, mais ceci ne se fait pas dans
lingerie ordinaire dont on simplifie, autant que possible, la façon.

Souvent on emploie pour faire les pantalons un tissu suffisamment lai

pour n'avoir pas à mettre de pointes
; mais, dans le cas contraire, on met ii

pointe devant et une autre derrière, la ligne de côté A B du patron se trouve al
sur le milieu de l'étolfe.
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FiarnK Tl

La figure TO représente lo patron du j'antalon do foi-nio classique, avec oeiii-

au devant, plaeô sur un tissu do 80 cnliniùtres de lariçuur.

La figure Yl représente lo tracé d'un pantalon plus à la modo do la forme
" à sabot ". II n'y a pas do ceinture, mais deux pinces do trois centimètres
euno qui ajustent le devant, et une troisième de cinq centimètres environ

;

ée sur la hanche, celle-ci est cousue si le pantalon est ouvert derrière, oh il

•araît dans l'ouverture s'il s'attache sur les côtés. Ce i)atron est posé sur un
u do un niètro do largeur, il n'y a donc pas do pointes, à moins que ce no soit

ir une très forte taille
; dans ce cas, on en mettrait une seule derrière.

On remarquera qu'à ce patron la couture à été déphicée, ramonée on avant
;

cent, do largeur ont été supimmés dans le haut de la couture du devant X eiî

urant vers le bas, et cette largeur a été reportée à la i)artio de derrière X', ainsi

) l'indiquent les lignes pointillées,

On remarquera aus.si que le bas du patron régulier à été élargi de 3 centi-
trea do chaque côté do la couture, au bas seulement, ainsi que 1. démontrent les

nés étoilées Y. Ceci n'est pas du tout obligatoire, on le fait lorsque la mode
it que les pantalons soient larges.

Lo côté Z est échancré et arrondi ou reste carré mais ouvert, et la garniture
mte dans cette échancruro qui se fait sur la ligne A B du patron.

-o-
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JUPON DE LINGERIE

On peut tailler un jupon .10 lingerie, allant très bien, et aussi ^onnomin,
ment que ]• >mU1o, en jiercnlc, en buli.te ou en toute autre étoffe do coton mm envm sans njontant, -n employant juste deux fois lu hauteur du jupon, plus les ront
et lu ceinture si Ton on met une, mai. souvent encore on supprimo cette demi,
qu. n'est pu. al.solument nécessaire. Dans ces deux Lautours jo no compte pas
volant, b.en entendu, d..nt on calcule toujours lo métrage à part, selon sa hauteu

Lo tablier et les côtés sont relativement étroits, et lu couture du mi,
derriôro est assez biaisée. Dans une hauteur d'étoffe on coupo lo devant et les d.
les de côté en K .s prenant tête-bêcho, c'est-à-dire lo haut du devant touchant lo
deb Cotés.

Les mesures nécessaires pour tracer lo jupon sont les suivantes :

lo Loni,n,our du devant.-2o Longueur do côté sur lu hanche.-3o L,
gueur derrière.- 4o Tour do taillo.-5o Tour des hanches.

Quoique le jupon soit toujours plus court que lu robe, il est préférable
prendre les mesures de lu taillo à terre, afin do pouvoir se rendre compte d\.
façon très exacte de la différence do longueur entre les côtés et lo devant, car c( C?
cette différence qui indique lu rondeur des hunches.

En effet beaucoup do juj.ons de lingerie achetés tout faits remontent et god
sur les côtés, parce que leur longueur de côté ne fournit pas lu hauteur en

]nécessaire jwur la hanche, qui en emporte d'autant plus qu'elle vst plus fo.
On déduira ensuite lu hauteur qu'on veut donner en moins au jui)on qu'à la m
Si l'on prenait les mesures de miite plus courtes, on no serait jamais sûr des'arrè
à la même distance do terre, aux trois mesures, co qui pourrait fausser lu difléren

Mesures pour une taillo moyenne :

: E

•Si

lo Longueur du devant

2o Longueur do côté

3o Longueur derrière

4o Tour do Taille

(lîobe; 107 — Pour lo jupon : 97

" 111 — " " " 101

" 110— " " <« 100

" GO — " •' « (50

On h

ou 5 c(

I du tabli

Le jupon dont lo patron est expliqué ici étant large et froncé dans le halcent.
le tour des hanches n'est i)a8 nécessaire.

Lcsjupons do toilettes habillées Bc font généralement cinq centimètres y
courts que terre. Lcsjupons plus pratiques, pour aller a pied, sont quelquefc
souvent mC-mc, 10 cent, plus courts quo ras terre.

AB.

AC.

CD.-

Idemi-tou
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TRACE DU TABLIER PIECE No. J (flg. 71)

, et aussi ^('onomiq

ffo do coton Huiiseiiv

jupon, plus IcH ront

pprimo cette dertii

8Jo no comj>to pns

art, selon sa liuulcu

la coulure du mi

le (lovant et les dt

ovant touchant lo

uivantcs :

la hanche.—3o Lo

I, il est préférable

rendre compte d'ii

t lo devant, car c'

:8 remontent et godi

i la hauteur en
]

u'elle est plus for

il jupon qu'à la ro

iinais sûr dos'arrO

t fausser la difléren

A'r-^^- B,

on : 97

101

100

60

ronce dans le haiBcent

I

FiacRE 72 FiorRE Ta

On laisse l'étoffe pliée en d«ux. A son extrémité on marque une hauteur
l ou 5 cent, pour l'ourlet A, et on trace u.. petite ligne pointillée qui formera le
du tablier, car nous commençons à tracer par le bas, c'est plus facile,.

A B.- Sur cette petite ligne, marquez en partant du pli une distance de

nnq centimètres p| ^ ^' -^""'^"'- ^^^^^ ^ '^ ^""S"«»r ^^ devant (9T).

ed, sont quelquefl ^ I>.—Largeur du haut du tablier. 9 cent, pour la moitié (1;3 moins 1 cent,
demi-tour de taille). Joignez B à D par une ligne droite.
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B.—Elevez ce point de la petite horizontale C D de la moitié de la diffëreJ

qui existe entre la longueur du devant et celle du côté. Rentrez-le aussi de
cent, du point D, Arrondissez le haut de la couture en partant de l'angle E et

joignant la ligne droite à lO cent, environ de la taille.

On découpe le devant en laissant une couture à la taille et l'ourlet au
Il est inutile d'ajouter pour la couturo ETE.

TRACE DES LES DE COTE, PIECE No. 2, (fig. 73)

Le tissu restant plié en double, les deux lisières l'une sur l'autre, on
retourne, le haut en bas

;
la partie plus étroite se trouve donc dans le haut.

Sur la petite ligne ponctuée qui existe déjà on rentre à chaque bord G et

un centimètre ou un centimètre et demi de largeur, pour arrondir le haut de
couture. Au milieu do lu largeur G H, on forme une petite pince I de 3 à 4 ce

do largeur sur une longueur do 12 cent, environ. On remonte la taille aux poi

I et II de la deuxième moitié do la différence entre la longueur du devant et C( J^

de côté.

G J.—Hauteur égale à la hauteur du devant E B.

I K.—Hauteur égale à la hauteur de cûté.

H' M.—Hauteur égale à lu hauteur de côté.

R—

<;)

S

Air

m droil

itôt le d

Le
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a moitié de la différeij

Rentrez-le aussi de

tant de l'angle E et

;aille et l'ourlet au

(«g. 73)

'une sur l'autre, on

onc dans le haut.

à chaque bord G et

rrondir lo haut de

e pince I de 3 à 4 ce

nte la taille aux poi

3ur du devant et et

TRAŒ DES LES DE DERRIERE, (ftg. 74).

PIQURE 74

Pour ceux-ci on ou-

vre l'étoffe.

une

sui-

L M.— Tracez
ligne horizontale

vant la tiame de
l'étoffe.

L N.- - Largeur à la

taille : 25 cent.

O P.—Largeur du
bas : 55 cent.

Joignez N à P par

une ligne droite.

L E.—Creusez la

taille au point E do 2

cent., donnez de L i

O une longueur égale

à celle du lé de côté

H' D.

N P.—Indiquez sur

la ligne biaiaée la lon-

gueur du jupon der-

rière.

Ainsi taillé, le jupon a, de chaque côté, deux coutures composées chacune
^n droit fil et d'un biais, et une couture derrière, colle-ci ayant le biais ou
atôt le demi-biais aux deux bords.

Le haut a encore suffisamment de largeur pour être coulissé.

O—
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PPONS DE 2m 25 DE LARGEUR. (Hg. 75).

le pinoi

.3 oubli

fférenci

mémo

mpreiK

lutant

'e donr

res qui

Oi

n trou^

aque C(

FIGURE '75

Lorsqu'on veut un jupon plus ample, de 2m 25 de largeur du bas, fourniss

beaucoup plus do fronces dans le haut, et ayant le droit fil sans couture au mil

<du dos, il faut compter employer trois hauteurs de tissu, c'est-à-dire tro'^ fois

hauteur du jupon en se basant >ir la plus grande longueur, c'est-à-dire sur ceil

côté. On calcule alors ainsi : On donne au bas du tablier ou lé do devant 45 c^

de largeur (22^ pour la moitié) et au haut de ce même lé, 20 cent. (10 pou

moitié). La couture biaisée du devant remonte toujours do la moitié de la d

renco existant entre la longueur du devant et celle de côté, on arrondit le haut

cette couture comme il a déjà été dit.

Le lé de côté aura dans le haut une largeur égale au tiers du tour entier

ï'IGCR

Loi

pas en

R-
la haut(

nt do \

Cet

iou du c

Dan

Cendant

de pou
la taille, et au bas une largeur do 50 cent. Le droit fil de ce lé sera cousu avc( |e en de

biais du devant. A dix centimètres environ de cette couture, on fera sur la han <ixi;\% jn
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lepinee do 4 à 5 centimètres de largeur sur 12 cent, environ do longueur No
is oublier que la taille remonte toujours sur la hanche de la seconde moitié de la
iférence entre la longueur du devant et collo de côté. N'importe quel jupon,
même que n'importe quelle jupe ne peut aller bien qu'à cette condition. On
mprend bien, en effet, que la différence de longueur entre le devant et le côtd est
lutant plus grande que la hanche est plus forte, cette longueur en plus doit donc
-e donnée par le haut et la bosse qu'elle forme disparaît dans la pince et les cou-
res qui forment également do petites pinces.

On complète ce jupon par un lé tout droit derrière. Au cas cependant ou
n trouverait lo haut trop largo on pourrait biaiser ce morceau do 10 cent, de
aque côté, mais on lui laissera sa largeur entière au bas.

CEINTURES PLATES OU EMPIECEMENT DE JUPON, («g. 76).

FIGURE Te

On monte généralement les jupons, et souvent même les

jupes, sur des empiècements plats, afin do ne pas grossir les

hanches. Pour tailler les empiècements, on prend comme
point de départ la grosseur do ceinture, ainsi que l'indique

l'explication suivante:

Au point A tracez un angle droit C A B. fig. 76.

A D.—Indiquez sur la ligne A B, à partir du point A le

tiers du tour de taille, marquez ce point do la lettre D. Si le

tour de taille est do CO cent, il faudra donc 20 cent, de A à D.

A E.—Toujours du point A sur la ligne A C marquez
une distance égale à A D moins 2 cent.

Lorsque ces deux points sont indiqués, on trace lo rond de la taille avec un
pas en plaçant lo point de centre 2 cent, plus bas que A.

F.—Pour donner de l'ampleur en arrière, on ressort du cadre do la moitié
la hauteur do la ceinture

;
quand on ne porte pas do tournure, on ressort seule-

it de J de cette même hauteur. Cette même règle s'applique à tous les jupons.
Cet empiècement se taille en deux morceaux, en plaçant la couture au

ieu du devant.

Dans le cas ou on voudrait ftxiro cet empiècement très haut, c'est-à-dire
lendant beaucoup sur les hanches, on devrait alors le faire on quatre pièces
de pouvoir rétrécir un peu vers lo bas aux coutures des côtés ou bien on le'

»
le sera cousu ave. |e en deux pièces, mais on fait une pince au bas de chaque côté ; autrement, il

>. on fera sur la han erait infaiUibl.mcnt.

eur du bas, fourniss

sans couture au mi

est-à-diro tro'^ fois

c'est-à-dire sur celle

1 lé do devant 45 c

B, 20 cent. (10 pou

la moitié de la di

)n arrondit le haut

iers du tour entier
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Cet empiècement peut également servir pour la ceinture du pantalon, deva

mais lorsqu'on l'emploira pour cet usage on devra arrêter son patron à la hg

pointée G. C'est-à-dire au quart plua 2 cent, de la grosseur de taille, mesurée ,

milieu D. La forme de l'empiècement est tout à fait facultative
;
on peut le fai

rond ou se terminant en pointe, suivant son goût.

CHEMISES DE FILLETTE ET DE FEMMES.

Pour tailler les chemises de jour ou de nuit, que ce Boit pour une femme

UT.e jjune fille, les mesures suivantes sont nécessaires :

lo Longueur du dos et longueur totale de la chemise
;

2o Largeur du demi-dos
;

3o Largeur du demi-devant ;

4o Contour d" buste ou de poitrine
;

5o Contour des épaules, pris surlo haut des bras
;

60 Contour des hanches, pris à l'endroit lo plus gros du corps.

Lorsqu'on fait une chemise de forme tout à fait classique, c'est-à-dire tail

d'une seule pièce, qui n'a ni coutures, ni boutons sur les épaules, et dont lo h.

doit être serré seulement par une coulisse, on peut supprimer la mesure do larg.

du dos : mais quand la chemise est taillée en deux pièces (lo dos et le dcv

séparés) cette mesure est nécessaire. Elle est utile aussi lorsque la chem.se (t

en étant taillée d'un seul morceau) doit être froncée dans le haut et pr>so dans

poignet, car elle permet de serrer les fronces juste autant qu'il est nécessaire p

quelle dos terminé ne soit ni trop large, ni trop étroit,

Lorsque la chemise s'attache sur les épaules, on peut supprimer les mes..

de contour des hanches et des épaules, parcequ'on est sûr que l'échancrure .

d'une largeur suffisante pour y entrer et en sortir sans difficulté.

\»-

:M.
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u pantalon, devai)

1 patron à la ligj

e taille, mesurée
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RACE DE LA CHEMISE CLASSIQUE (TAILLEE D'UNE SEULE PIECE flg. 77).

Nous supposons les mesures moyennes suivantes :

lo Longueur du dos, 40 cent.
;

2o Largeur du den\i-dos, 15|cent.
;

3o Largeur du demi-devant, ITi cent.
;

4o Contour du buste, 92 cent.
;

5o Contour dos .'paules, 108 cent.
;

Co Contour dos hiincbos, 109 cent,
;

Les mesures do largeur du dos et du devant sont prises comme pour un

•sage, les contours d'épaules et de hanches plus aisés.

Comme on le verra par le tracé qui suit,

les lig ios de construction pour les chemises

de jour et de nuit sont les mêmes que pour

lo corsage.

A. Tracez avec l'équerre un angle droit.

A B. Hauteur égale à la longueur du dos

(le patron n'ayant pas d'encolure, il est inu-

Ip . \\ tile d'ajouter 1 cent.). A ce point B tracez
'

'' ^
une horizontale qui sera la ligne de taille.

C. Au quart de la hauteur A B, tirez

une horizontale qui sera la ligne de carrure.

D. A la moitié de la hauteur A B,

tirez encore une horizontale qui sera la ligne

de poitrine.

A E. Largeur égale au quart du con-

tour du buste (ou contour de poitrine)

augmenté de son cinquième. Le contour du

buste étant ici de 92 cent, le J est de 23 cent,

auxquels nous ajoutons le cinquième ou 2

dixième de 23, soit 4 cent. 6 mil., nous

aurons donc pour total 2« cent. 6 mil, autre-

ment dit 21^ cent, qui détermineront la lar-

geur ù. donner à A E.

Le quart du contour représente le quart

du haut do la chemise ;
en lui ajoutant ices

•T^!^M. 2 dixièmes on obtient le " flottant," c'est-à-

dire l'excédent de Inrgcur que la chemise

noTTRB 1*1 <*oî* ^^^^^ P°^' "® ^^^ ^^^^ collante.
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itohes il

;; ;, ouvî'i

ilieu, c'ofc

Jo î

rment qi

Le i

i plissé di

La I

premier

E. Au point E, abaii:?ez une verticale jusqu'à la ligne do taille. l Loi

E F. Hauteur égale au tiers do la hauteur A C. A ce point !•', tivejs u^i^^'ertv-ri

horizontale qui détermine la hauteur 'l'épiiulo.

C G. Largeur égale à celle du demi-devant augmentée t'i; ses deux dii'/iïmi

(La largeur du devant étant de ITJ cent, nous ajoutons 3 cent. 4 mil. ou trois ce;

f et nous obtenons 21 cent, que nous portona Bur la ligne de carrure de C à G).

G H. Au point G, élevez une petite verticale uiontant jusqu'à Ifi ligi

d'épaule.

H. I. T.ijî,rgeur d'épaulette ; t cent. (Cette largeur est tout i fait falcul

tive, il vaut 2i;ieux teuir !.. vjitron un peu large pour le cas ou l'c!» voudrait •

essayant échancrer un pe iemr/iinclnire).

J. Echancrure du dorant.-—On pîme ce point J sur la ligne do poitrine '.

ou 1 cent, au-dessus. Kéuïiistî^îï I à J piJr une courbe.

K. Echancrure l'u doi".—Placeîi ce point K, 3 cent, au-desp is de I)

tracez une courbe se réunissant à la première immédiatement au-dest^a > de la lig

ds carrure C G.

H G L. Dessinez l'emmanchure en suivant la petite verticale H C et i

tras,>i^t une courbe joignant l'extrémité de la ligne de poitrine L.

A M. Hauteur égale à la longueur totale de la chemise prise du haut (

dos. (Dan>î le cas ou l'on aurait pria la mesure sur la personne depuis la chute

l'épaule, il faudrait indiquer la longueur sur le jiatron en partant de l'épaulette E

Au point M tirez une horizontale.

M N. Largeur égale à la moitié au moins du tour de poitrine. Cette pi

portion est la largeur minimum, il est même préférable de compter le demi-tour (

buste plus 3 cent.

On remonte le point N de 3 cent, pour arrondir le bas.

L O N. Pour tracer la couture on joint L à N par une ligne pointillée, pt

on cambre légèrement la taille en faisant passer la couture O exactement

milieu de la distance comprise entre la ligne droite et la ligne oblique.

La forme du décolleté peut être modifiée; souvent on cons./ l'arron

derrière et on échancre le devant en iiointo ou en cœur, comme Fin 'imo la ligi

brisée P. On peut descendre ainr ' 3 ou 4 cent, au-dessous :'» k, 'igné de p(

trine D. et on obtient alors un decoiii^ié plus grand qui cependi .* ue tombe pas

les épaules et qui rend l'entrée beaucoup plus facile,

FIGUI

FI



— 66

de taille.

ce point F, tivî/ ul

do ses deux dii'iv'mj

.. 4 mil. ou i rois ceij

vrrure de C à G).

ant jusqu'à la ligl

tout 'i fait falo.iiil^

3u l'on voudi'ait

ligne de poitrine '.

;. au-d<!9P 18 de D
lu-deseu , de la lig;

vertical H C et (

L.

se prise du haut (

3 depuis la chute

int de l'épaulette E

îoitrine. Cette pi

ipter le demi-tour (

ligne pointillée, pt

e O exactement i

oblique.

n cont / l'arron

Tie l'ii) 'î^uo la ligi

iJt [:>, ligne de p(

,*!'uV, ne tombe pas

Lorsqu'au contraire on préfère lo haut peu échancrd, il arrive souvent que

)UTert;co n'est pas assez largo pour i)us8or librement sur les épaules et sur les

iiiches il II 'existe alors qu'un seul moyen d'élargir (car nous supposons qu'on no

;;;;, ouv: i v ]n cîiemiso ni sur les épaules ni devant, c'est d'ajouter de la largeur au
lilieu, »: wL-i\-dire à gaucho de la ligne A X,.

SAUT DE LIT ET CHEMISE DE NUIT.

Je réunis ces deux genres dans une même leçon, parcequ'en réalité ils n'en

rment qu'un seul.

Lo saut de lit, de même que la chemise do nuit, est un vêtement droit froncé

i plissé derrière en bus d'un empiècement et également plissé ou froncé devant.

La seule ditt'érence entre les deux est qu'on donne plus d'ampleur derrière

premier qu'au second.

riQURE •78

Mesurés à prendre—lo Longueur du dos. 2o Largeur du

demi-dos. 3o Largeur du demi-devant. 4o Demi-tour du

buste. 5o Demi -tour du cou. 6o Longueur du bras. On
peut ajouter la hauteur du dessons do bras, et la longueur du

devant du cou à la taille. Toutes les mesures doivent être

prises aisées.

Manche (Fig. 78) A B—Hauteur du rectangle égale à la

longueur du bras,

A C—Largeur du rectangle égale à la moitié du tour

d'emmanchure.

C E—Hauteur égale au quart du tour d'emmanchure soit

la moitié do A C, sortez ce point de 2 ou 8 cent. hoif. du rec-

tangle.

Distance égale au quart do B D.
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Tracez la courbo do l'emmanchure en partant de A (on peut même élever

point A do 1 ou 2 cent, ei 1 on préfère la manche un peu bouffrante) en pasi

presqu'au milieu do la distance A C et enjoignant E. Dessinez une légère coui

do A à F. Lo dessous est plus échancré que lo dessus de 3 cent, eiîviron à peu j):

aux deux tiers do la largeur et plus étroit dans le haut de 3 cent. On ajoute

poignet si on le désire.

Dos avec empiècement (Fig. 79) A. Tracez

angle droit.

A B —Longueur du dos et longueur totale de

chemise.

C—Ligne de carrure au quart do la haute

AB.

D—Ligne de poitrine à la demi-hauteur

AB.

A E—Largeur d'encolure égale au tiers

demi-tour du cou, élevez le point E d'un dei

centimètre,

C F—Largeur du demi-dos, 2me mesure pi

cent.

F G—Hauteur d'épaule égale à la largeur d'i

coluie A E.

D H—Largeur égale à la moitié du dyrai-t(

du buste.

A I—Prolongez la ligne verticale, et marqi

depuis rencolurc A la longueur totale de la cl

mise (2mo chiffre delà Ire mesure)'.

C J & I L—Largeur égale à la moitié de

Cette largeur fournit les fronces
FIGURE 19

carrure C F.

milieu du dos.

L M—Largeur égale au demi-tour du buste augmentée de son cinquième.

N—Placez ce point 3 cent, au-dessus de M.

Tracé des Contours—Dessinez l'encolure en joignant A au pomt surélevé B ] lo la carrùi

une légère courbe, l'épaule E G en élargissant ce point de un cent, et l'emmi

churo partant do G passant sur F et joignant II

On dessinera d'abord cette courbo régulière, c'est-à-dire bien arrondie, jusqu'àB -^ ^

—

^^

ligne do poitrine, mais à son extrémité vers II on remontera de 1 cent, au-dessus
J|].^^"^^®_^^'

la ligne.

C

L

Dos sans

oit pas y
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vec cette Si

u milieu J
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éprise par i

encolure
j
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our que
ante, on aj(

Devant se

m angle dr

abaissez uni
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Quand la chemiBO de nuit sera assemblée, au moment do monter la mancho
) tiendra le biais de l'emmanchure dans la partie creuse O, ce qui l'erii redescendre
point II '\ la place normale, c'est-à-diro ù. la hauteur exacte do la ligne de iioi-

rme.

Ce déplacement do l'angle inférieur de l'emmanchuro a l'avantage de

chasser en arrière l'ampleur donnée par le biais

do la couture, ampleur qui ne doit pas rester

entièrement sur les côtés.

Tracez la couture toute droite de II à N, ou
bien un peu ceintrée à la taille comme l'indique la

ligne brisée (environ un cent, et demi).

La ligne J L représente lo milieu du dos de la

chemise.

La ligne A C représente le milieu de l'empièce-

ment, les deux ])artie8 du patron seront dono
séparées sur lu ligne J C F.

, et marqirticale

V totale de la

sure).

à la moitié de

urnit les fronces

i cinquième.

mt surélevé B
n cent, et l'emmi

FIGURE 80

t
arrondie, jusqu'à!

I cent, au-dessus!

Dos sans empiècement (Fig. 80)—Lorsqu'il ne
oit pas y avoir d'empiècement au dos, on
race le patron comme je viens de l'expliquer

vec cette seule différence que la largeur ajoutée

u milieu J L partira de l'encolure A au lieu

e partir de la carrure C. Cette amjileur sera

éprise par des plia cousus verticalement depuis

encolure jusqu'à la hauteur de la carrure,

'est-à-dire sur une hauteur de 10 cent, environ.

*our que ces plis soient de profondeur suffi-

ante, on ajoutera 10 cent, et non pas la moitié

la carrure C F comme pour le dos précédent.

Devant sans empiècement (Fig. 8i)"A. Tracez
|in angle droit.

A B—Largeur égale à la moitié du demi-tour
lu buste augmenté do son dixième, V, co point

abaissez une verticale. FIQUEE 81
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B C—Hauteur c-alo à la longueur .1„ dos.

D~Ligno de carrure au qu.u , i. .uuuour .u dos.

E—Ligne do poitrine H lu demi hauteur du dos.

F—Ligne dépaule au tiira de la hauteur A I)

tour det":"""'""^
''"'" ' '" '""«""^ "" "" "«»™'^« »" -i-^i^^n,, „,. de»

A J- Hauteur rio l'encoluro égale à sa largeur A L
I L- Longueur d'épaule 1 cent, plus courte que E G.
M N-Lar<îeur du demi-devant 3me mesure.

H O—Longueur égale à celle du dos B I

3 m ™,.„3 o„b,es, .oit 6 «ilHnuHn. . „l»t,il fa.u oon,,,,»: 15^S

juste li eent. de croisure pour que ; bouto- . soient , .nilieu

cinquiél""'^"'"''"'''''^'''^^^*^^
demi-tour du buste augmenté de ao:

pre80ue^dritr'"''T'
""' ''"'^' f^'""**^^ joignant I à J. trace, l'épaule I I

WnlnM '
'7' ''"^""^^'^^^^ ""« courbe partant de L passant sur X .joignant la ligno de poitrine E.

1 - '«- bur .n e

ae j^ à b une longueur égale à celle du dos H N.

1 encolure qu'u^xés que les plis seront faits.
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COL POUR SAULT DE LIT OU CAMISOLE, (flg. 82, 83 J.

du dixième du dei

A E plus 2 cent.

FIGCUK 82 FIQURE 83

f est très variable

les plis qu'on vei

int trois groun'^ d

B chaque pli emploi

15 fois G miliimètrt

't. chacun, il faudr

d'abord les plis

a sur l'dtoffe déj

)upant on laisse

augmenté de soi

icez l'épaule I

passant sur N e|

bas c donnai)!

)ez déâni,, emeoj

Ce col se compose do deux morceaux : le la brisure, 2o le tombant.

Pour tracer lu brisure dessinez un angle droit C A 1! fîg. 82. Donnez à A B
me largeur égale au demi-tour du cou mesuré sur ic camisole plus 1 centimètre.

A C---lIauteur du jàcd du col ou brisure 2^ centimètre

D---E1j 'oz ce puint au-dessus de B do 1^ centimètre, puis tracez une légère

!Ourbe joignant .\. à D.

E—Abati' l'angle supérieur do J cent, en largeur.

Pour tracez ' tombant du col, dessinez aussi un angle droit au point A.

|Bg. 8:].

A B—Hauteur ég; i 1^3 du demi-tour d'encolure,

B C---Largeur mesurée obli'jueraent égale à la largeur du pied C E moins:

!l centimètre.

B D—Hauteur du tombant derrière : 3 centimètres.

G E—Hauteur du tombant devant : 4^ centimètre en proportion .yenne,

|car cotte hauteur varie avec la mode.

Pour tracer les contours, joignez B à C pur une ligne légèrement ai ronuie

js'écartant de 1^ cent, environ au-dessous du milieu de l'oblique. Joignez E à D
par une autre courbe. Tracez la ligne C E perpendiculaire ù l'extrémité de la

ligne B C. On assemble le bord du tombant B C avec le bord du jued C E et la

ligne du ] lied A D est cousue avec la camisole ; la pointe du tombant peut être

I

laissée droite ou arrondie si on le préfère.

-O"
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TRACE D'UNE MANCHE PLATE OU DOUBLURE DE MANCHE, (fl,. m,.

Du poi. A tracez un angle droit. La longueur d
a verticale doit avoir à peu près une fois et demie I;

hauteur du rectangle du coi-sage.

A 13--rorto«8urri,ori2ontale, à partir du point A
lu moitié du tour d'enunanchure

; et marquez ce poi..
do la lettre JJ

;
du point B abaissez une verticale d

même longueur que la promiôre.

C E-A moitid de la largeur A B, abaissez une verti
cale do même longueur.

B F-Hauteur dgale au quart du tour d'en^manchurel
(soit ,<gale à A C) marquez co point do la lettre F à c
point F tirez une petite horizontale.

'

A G-iruutour égale au tiers do B F (ou de A C)|
. Marquez ce point do lu lettre G et dessinez une courbe
/ allant do G à F, en passant par .le point C, (on peutl

tracer uno oblique pointilléo allant do C à F, puia /hire
passer la courbe au tiers do l'espace entre 'l'oblique et
l'anglo B). 11 est préférable aussi de faire ressortir k-

^ .
P*^'"* F do 1 cent, en dehors du rectangle afin n.,„ i«des.s de la manohe soit un peu plus large que le dessous, mais T^^^,: ^^

coud« ^
^~^" ^"'"^ ^ ^'''"'' '"' '^ ^''"''*'" ^"^ '°"S"«"^ de l'emmanchure aulcoude (mesure prise sur l'enfant et marquez ce point de la lettre II.

'

GUE- Pour trouver le point E vous prendrez la longueur totale d« ]J^manche jusqu'au poignet et à partir du point G en passant par e point h-v.en..r,ez la ligne du milieu du rectangle l marq^rLV It Ve

T

^ttre E. Joignez G à II paruno ligne droite un peu forto et Ilà E àe la mêmemanière, puis vous arrondirez légèrement l'angle formé au coude II.

la «ow^ ,^"T^"
^'°'"^

f
'''^'' ""^^ perpendiculaire sur la ligne droite H E et faites

ila sortir de 1 cent, en dehors du rectangle, marquez ce point de la lettre 1.

J-Placez ce point à la moitié de la distance F I, puis joignez les deux pointsF ot par une courbe qui rentrera à l'intérieur du rectangle d'u. distance '
ga

L

au i de C .is-à-vis le point J.



SCHE, (Hg. M).

. La longueur di

fois et demie 1,

partir du point .\

t marquez co j)oiri

z une verticale d

abaissez une verti

ourd'eTT>manchure

do la lettre F, à et

B F (ou de A C)
îssinpz une courbe

pointe, (on peut

î C à F, puis faire

entre l'oblique et

3 faire ressortir lu

tangle afin que le

n'est pas indis-

l'emmanchure au
I.

leur totale de la

le point II vous

z ce point de la

r à E de la même
I.

site H E et faites

lettre I.

îz les deux points

distance égale
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On doit tracer le dessous do la manche .T centimètres plus étroit que lo

esflus sur tuiito lu longueur (io la couture du coude, do mi!mo qu'à l'ommanchuro
' et au bas I. Au milieu J la ligne du dessous touchera presque celle du dessus.

On i)lacera le point K à la même hauteur qno G et le jjoint L à la mémo
auteur que F ; il no restera plus alors qu'i réunir ces deux points jiar une oblique

toiritilléo puis par une courbe qui sera creusée de 1 cent, entre le devant L et la

'erticale du milieu.

Pour découper le patron on relève le <IeHSous à la roulette sur une autre

'cuille de ])a])ior, ou bien on taille double le dessus, et on recoupe le tracé sur les

ignés intérieures qui forment le dessous.

MANCHE A POIGNET, (fig. 85).

La manche à, poignet se taille d'une seul pièce, la

figure 11 en représente le patron.

Les lignes de construction do ce patron sont les

mêmes que pour la manche précédente (figure 84;. Au
point A, tracez un angle droit, fig. 85.

A B—Même mesure que fig. 84.

E—Mémo mesure " " "

B F—Même mesure •' " "

Vous dessinez la courbe do l'emmanchure en partant

du point A en passant deux centimètres au dessus du

point C et en venant finir au point F.

A D---Sur la verticale du rectangle indiquez la lon-

gueur de la manche (moins la hauteur du poignet)

marquez co point do la lettre !> et tracez une horizon-

tale de même longueur que A B. Marquez ce point de

la lettre II et joignez-le au point B.

Du point H sur la ligne du rectangle II B marquez le

point I à une dista'ico do II égale au dixième do F I, ou

pour mieux dire la dificance entre II et I doit être la

onzième partie de la distance II F.

Comme à la figure 10, le point J se trouve t\ la moitié do la distance comprise

entre F et I, on rentre ce point du |- de C B et l'on joint F à I par une courbe

passant à co point rentré—joignez I à D par une ligne droite un peu arrondie X

sou extrémité.
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Lo dessous de la manche se trace de la même façon que pour la mancl
plate pour l'emmanchure et ju partie du dedans.

Lo poignet se fait d'une bande droite double.

MANCHE TRES AJUSTEE POUR CORSAGES, (fig. 86)

La manière de tracer ce patron varie non pas dai
SCS proportions d'ensemble, mais dans ses détails.

trace toujours les lignes de construction de la mên F M et 3

la large

i

L
longueur

A
points B

manière.

A---Tracez un angle droit

A B—Du point A marquez sur la ligne horizontale ( presque i

l'angle le demi-tour d'emmanchure et marquez ce poil ^
de la lettre B.

1 U

' A ce point B, abaissez une ligne verticale.

C—Au milieu de la largeur A B, abaissez une aut
verticale.

B D—Abattement du devant égal à J du tour d'en
manchure.

A E—Abattement d'arrière égal au tiers de B D.
Au milieu C, élevez de 2 cent, et tracez une oourl

joignant E ù, D en passant par le point C élevé.

E F—Indiquez la longueur de l'emmanchure a

coude en déduisant la largeur de carrure, si elle a et

prise en même temps.

H G—Uistance égale au dixième de la différence qi

existe entre le tour d'emmanchure et la longueur d

bras.

Cette proportion de un dixième de la différence du tour d'emmanchure o

îa longueur du bras peut servir pour toutes les tailles, dei)uifl l'enfant de 3 à 4 an;

Jusqu'à la plus grosse taille de femme

Lorsqu'on aime la manche très coudée, c'est-à-dire marquant bien le coud
et ayant très peu do longueur à la saignée (à l'endroit ou le bras se plie) on peu
mettre lo ^nquièmo do la différence, au lieu du dixième, mais ceci seulement dan
les tailles moyennes

;
il ne faut pas le faire pour les enfants, ni pour les bras gro

et courts.

F G—Longueur du coude au poignet

Pour tracer le bas de la manche élevez une perpendiculaire au point (

jusqu'au point J. Ce point sort du rectangle d'une distance égale à II G plus 1 cen

FIGURE 86

par uno (

L
de modifi

dépkvcen

cent, à la

mt'tro do

plus de f

saignée, i

1 cent, à

A
8upprim{

P
à plat

'

vers le h

sans brid

table, le (

tendu qu

coutures,

coutures

doit foni



[ue pour la mancl

(fig. 86)

varie non pas du
dans ses détails.
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K—A la moitié de la hauteur do la saignée D J, rentrez do un cinquième de

la largeur du rectangle. Joignez D à J par une courbe passant par K.

DESSOUS DE LA MANCHE

Le dessous do la manche est plus étroit quo le dessus de 3 cent, sur toute la

longueur de la couture du coude.

On marquera donc un écart de 3 cent, dans le haut E L, 3 cent, au coude

truction de la mênlï' M et 3 cent, de G à N.

A la saignée on tiendra le dessous plus étroit que le dessus do 3 cent, aux
points B et O et de 3 cent, au bas entre J et P. A la saignée K, lo dessous sera

a ligne horizontale ( presque aussi largo quo lo dessus avec J cent, à peino de différence.

-
P°"P On joint l'extrémité des deux coutures ( L et O) par une petite ligne, puis

par une courbe s'écartant au-dessous vers le devant de 1^ cent.

Lorsqu'on préfère lo dessous beaucoup plus étroit, il est excessivement facile

de modifier le patron dans ce sens sans nuire aux mesures. Il suffit de faire un
déplacement de couture, c'est-à-dire d'élargir le dessus de manche en ajoutant un

cent, à la couture du coude dans toute sa longueur E F G et de diminuer ce centi-

mètre do largeur au dessous de manche L M N, il y aura nafnrellement un peu

plus de fronce au coude. On peut faire la même modification à la couture de la

saignée, mais seulement dans lo haut et dans lo bas de la couture ; on ajoutera donc

1 cent, à l'angle du dessus D et on lo supprimera à celui du dessous O.

Au bas, on ajoutera 1 cent, ou ^ cent, de largeur au dessus J et on le

supprimera au dessous P.

Pour ouo cette manche aille très bien, il est très important de la préparer
" aplat " sur la table et do tendre fortement lo dessus à la couture de la saignée

vers le haut D et vers le bas J afin que le dessus puisse tourner vers le dessous

sans brider. Quand la manche est bien préparée, lorsqu'on la pose à plat sur la

table, le dessus do la manche vers soi, celui-ci ne doit pas flotter, il doit être aussi

tendu que le dessous et on no doit pas apercevoir ni même deviner la place des

coutures. Si au contraire, on la retourne, lo dessous do la manche vers soi, les

coutures doivent rester partout à l'intérieur à une distance régulière et l'étofïe ne

doit former aucune boursoufflure.

verticale.

, abaissez une auti

al à 1^ du tour d 'en

au tiers de B D.

t tracez une courl

)int G élevé.

! l'emmanchure a

irrure, si elle a et

de la différence qi

3 et la longueur d

r d'emmanchure

enfant de 3 à 4 an

luant bien le coud

;i3 se plie) on peu

3eoi seulement dan

pour les bras gro

îulaire au point (

e à 11 G plus 1 ceni

-O-
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TRACE DU CORSAGE DE ?, A 4 ANS, (Ûg. 87).
oi»:

Pour tracer ce corsage nous pren

(irons les mesures d'un enfant d

3 ans.

Au point A, tracez un angle droi

sur la ligne horizontale do cet angl(

marquez une largeur égale au deii.i

tour du buste augmentée do 2 cent

(28^x2= 30| cent.) marquez c

point par la lettre B.

Sur la ligne verticale de cet angl

marquez une longueur égale à 1

longueur du dos plus 1 cent

(19^ X 1 == 20J). Ce centimètr

est ajouté pour obtenir la profondeu

de l'encolure. Marquez ce point de la lettre D.—Sur ces deux mesures formez 1

rectangle A B C D.

Du point A prenez le J de la hauteur A D = 5 un huitième cent., tirez um
horizontale E F. cette ligne s'appelle : ligne do carrure.

JJu point A prenez la moitié do la hauteur A D = 10J cent, tirez une hori

zontale G H, cette ligne s'appelle : ligne de poitrine.

Prolongez la ligne B C d'une longueur égale à son dixième jusqu'au point

soit 2 cent, ù, eu point, tirez une petite horizontale. Du point E marquez la lar

geur du demi-dos E J = llf cent. Du point F, marquez la largeur du demi

devant F K = 12 cent.

Des points J et K, élevez des petites verticales.

A L. Largeur d'encolure du dos= au tiers du demi-tour du cou = 4^ cent

B F. Profondeur d'encolure du devant égale à A L.

B N. Lnrgeur égale à A L, plus 2 centimètres.

J O. Hauteur égale à A L, moins 1 centimètre.

P. Ligne d'épaule. Placez-la au tiers de la distance comprise entre les

A B et E F.

K. Profondeur de l'emmanchure. Placez co point R, 1 centimètre au

dessous do la ligne do poitrine, en face le milieu do la largeur d'emmanchure J K

Pc

u dessus

igné droi

En

in peu di

En

Er
usquo SU]

O.

En

arrure E

Ta

ras S et ;

Co

rrière.

liée. Qu

ommenov

^nes de <

i largeur

Si

u milieu

rrondit ii

i ligne B
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5 corsage nous pren

•ea d'un enfant d

racez nn angle droi

sontale do cet angl(

geur égale au dcihi
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reB.

!rticale de cet angl

)ngueur égale à 1
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l'emmanchure J K
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Pour tracer l'encolure du dos marquez 1 cent, au dessous do l'angle A et

ignez ce point descendu au point L en remontant un peu d'un demi-cent.

a dessus do la ligne horizontale.—Pour l'ôpaulo du dos, joignez L à O par une

igné droite dépassant d'un demi-cent. la ligne verticale J O.

Emmanchure du dos—Joignez à J ])ar une légère courbe qui se prolonge

m peu droite et qui vient en s'arrondissant fortement se terminer au point E.

Encolure du devant—Joignez N à M par une courbe très accentuée.

Epaule du devant.—En partant de N, marquez en mesurant obliquement

usquo sur la petite ligne P, une longueur J cent, plus petite que l'épaule du devant

iO.

Emmanchure du devant.—Joignez P à R par une courbe passant par la

arrure K.

Taille.—Suivez la ligne du rectangle du milieu du dos D, au dessous du

ras S et allongez insensiblement en arrondissant jusqu'au point E. I

Couture.---On place la couture soit au milieu de l'emmanchure II S, soit en

rrière. Dans le premier cas, elle est toute droite, comme le montre la ligne ponc-

Liée. Quand ou la préfère derrière comme la représente la ligne brisée T, elle

omraencc l 'emmanchure à. peu i)rès au milieu de la distance comprise entre les

gnes de carrure et do poitrine et elle finit sur la ligne de taille au tiers environ de

i largeur du rectangle ; elle n'ef-t presque pas arrondie, à peine un ^ cent.

Si l'on veut former un petit côté, on fait encore une couture un peu en avant

u milieu de l'emmanchure, c'est-à-dire du point R, c'est la ligne pointée U. On
rrondit un peu le haut du devant en rentrant de t à 8 millimètres à l'intérieur de

i ligne B C, en mourant jusqu'au point U.



77 —

TRACE DU CORSAGE POUR UNE FILLETTE DE 5 A 8 ANS^ (fig. 88).

La figure 88 représente le pa

tron d'un corsage pour un enfant

do sept ans. Il présente trt;8 peu

de différence avec le précédent

On pourra donc tracer le rectan-

gle et les lignes de construction

de la même manière.

ABC D.-- -Rectangle ayant en

hauteur la longueur du dos plui

un cent, et en largeur le demi

tour du buste plus 2 cent.

E F.---Ligne de carrurt au \

de la hauteur.

<r ir.---Ligne de poitrine à la

h hauteur.

D D'.---Eentrez ^ cent, à la taille pour former une petite cambrure. Des

cendez aussi au dessous de A un cent. i)Our creuser l'encolure, et joignoe ce point

descendu à la taille D' par une ligne droite qui sera le milieu du doe.

C I. Hauteur égale au dixième de V> C.

E J. I-argeur du demi-dos. Au point J, élevez une petite verticale.

F K. Largeur du demi-devant.

A L. Largeur d'encolure du dos égale à un tiers du demi-tour du cou.

B M. Hauteur égale à A L, plus 1 cent.

B N. Largeur égale à A L, plus 2 cent.

J O. Hauteur égale i\ A L, moins 1 cent.

P. TriMîoz la ligne de h/iHiteur d'épaule à un tiers de la distance comprise

entre lo haut du rectangle et la ^ignc de carrure

Dessinez l'encolure du dos, l'épaule du dos, pui» l'encolure du devant et

l'épaule du devant, comme il a été expliqué pour les corsage» de 2 à 4 ans.

Dessinez l'emmanchure, soit en appliquant la hautcsiif 4h dessous de brai

V X, ou eu descendônt d'un c«riumèteê au dessous de la linrm 4*» î/ôUrine.

1) R. Largeur du dos à la taille égale à un dixième j[/Jus 3 cent, du demi

tour do taille.

C

S

ne obli(

I

l centiir

oujours

ine lign

l

our de

I

jusqu'

TRi

E -..

»tf



ANSf (fig. 88).

8 représente le pa

ja.iço pour un enfant

11 présente très peu

avec le i)récédent

ne tracer le rcctan-

nos de construction

lanière.

-Hectangle ayant en

igueur du dos plu

•n largeur le demi-

plus 2 cent.

le de carrurt aU ^

ne de poitrine à la

ito cambrure. Des-

et joigne* ce point

i dos.

tite verticale,

ni-tour du cou.
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S. Placez ce point 1§ cent, au dessous do la carrure J, joignez S à R par

me oblique ponctuée, puis par une courbe s'écartant à gauche de U à, 7 millimètres.

R U. Cambrure ou distance entre le dos et le petit côté sur la ligne de taillo

l centimètre. (La cambrure qui existe à la taille entre le dos et le petit côté doit

:oujour8 être un demi-centimètre plus grande que celle du milieu du dos). Tracez

ine ligne courbe. Joignez ce point U à la courbe du dos sur la ligne de poitrine T.

U V. Largeur du petit côté à la taillo égale au J moins un cent, du demi-

our do taille,

La largeur du petit côté (mesurée sur la ligne de poitrine depuis la courbe

r jusqu'à X) est 1 cent, plus petite qu'à la taille U V.

[i distance compris

olure du devant et

2 à 4 ans.

4h dessous de brai

m j/oitrine.

is 3 Ci'Dt. du demi

TRACE DUN CORSAGE POUR UNE FILLETTE DE DOUZE ANS, (fig. 89).

Ce patron diffère très

peu du précédent, tracez-

le de la môme manière

que ce dernier en emplo-

yant kd mesures de 12

ans données plus loin.

Rectangle A B C D
d'une hauteur égale à la

longueur du dos plus 1

cent. Largeur égale au

demi-tour du buste plus

2 cent.

Placez votre ligne de

carrure et votre ligne de

poitrine à leur place res-

pective.

D D'—Cambruredu
dos 1 cent, (au lieu de ^

cent, du patron précè-

dent).
FIOCBE 89

E J.—Largeur du demi-dos.

F K—Largeur du demi-devant.

A L.—Un lier» du dtrai-tour du cou.
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B M.—Un tiers plus 2 cent, du demi-tour du cou (1 cent. Je plus que sur la

figure 88).

B N.—Largeur égale à B M (soit A L plus 2 cent.)

J O.—Hauteur égale à A L moins 1 cent.

P.—Ligne de hauteur d'épaule.

N. P.—Epaule du devant un demi-cent. plus courte que L 0.

D' E.—Largeur de taille du dos égale à un dixième plus 2 cent, du i tour

de taille.

S.—Placez ce point 1 cent, au dessous de la carrure J.

Tracez une oblique de S à E en la cintrant un peu, puis une courbe s 'écar-

tant à gauche de la ligne de poitrine au point U à la taille.

E U.—Cambrure de la taille entre le dos et le petit côté 1^ cent, soit ^ cent,

de plus que D D'.

U V.—Largeur du petit côté à la taille égale à J moins 1 cent, du demi-

tour de taille. On remonte la taille au dessous de bras V, d'un demi-cent.

T X.—Largeur du petit côté dans le haut (sur la ligne de poitrine) égale à

celle de la taille U V, moins 1 cent.

V X.—Hauteur du dessous de bras. Au point V, on laisse à la taille, entre

le petit côté et le dos, une cambrure égale à E U, soit un cent, et demi.

C L—Hauteur égale à un dixième de la longueur du dos.

Y.-- -Placez ce point au milieu de la largeur du devant (c'est-à-dire de la

distance comprise entre le bord du devant et la couture du dessous de bras). La
hauteur de ce point Y est à peu près à lu moitié de la longueur du devant M L

L'écart de la pince Y Z est variable, on mesure la taille, et si elle se trouve

trop large on prend dans cette pince l'excédent de largeur. Ou peut laisser la

taille 1 ou 2 cent, plus large que la mesure.

•o-

t

1 cent,

point II

cette hî



t. Je plus que sur la

LO.

I 2 cent, du i tour

une courbe sVcar-

1^ cent, soit ^ cent,

1 cent, du demi-

demi-cent.

e poitrine) dgale à

se à la taille, entre

b demi.

(c'est-à-dire de la

ous de bras). La
iu devant M I.

et si elle se trouve

3ii peut laisser la
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FIGURE 90

TRACE D'UN CORSAGE POUR JEUNE HLLE DE Ï3 A J5 ANS, (ftg. 90)

Les tracés qui suivent et les explications qui s'y rapportent

montrent comment on taille les corsages pour les grandes

fillettes de 13 à 15 ans et pour les jeunes filles de 15 à 18 dont

y les proportions sont presque celles des tailles do femmes, mais

dont les formes ne sont pas encore bien dessinées. Pour les

robes d'enfants qui le plus souvent s'arrêtent à la taille, ou ne

se prolongent que peu au dessous, on dessine lo patron entier,

la moitié du corsage dans un rectangle. Pour les grandes

fillettes et les jeunes filles, on préfère généralement la jupe

indépendante du corsage, celui-ci a donc une petite basque

qui rentre sous la jupe. On trace alors le dos et le petit côté

se joignant, mais on sépare le devant.

Pour tracer ce corsage nous prendrons lus mesures d'une

jeune fille de 14 ans.

TRACE DU DOS (Kg. 90).

Au point A, tracez un angle droit.

A B—Longueur du dos plus 1 cent.

B—Tracez une horizontale qui est la ligne de taille.

C^Au|^ de la hauteur A B, tracez la ligne do carrure.

D—Placez ce point à la ^ hauteur A B, et tracez la ligne de poitrine.

E—Sur la ligne do taille rentrez li cent, pour la cambrure.

F—Descendez 1 cent, au dessous de l'angle A pour creuser l'enoolure.

A G—Indiquez sur l'horizon la largeur d'encolure égale à, un tiers moins

1 cent, du demi-tour du cou.

Joignez A à G par une légère courbe.

Joignez F à E, par une ligne droite.

C H—Marquez sur la ligne de carrure la largeur du ^ dos et élevez au

point II une petite verticale.

H I—Hauteur d'un demi-cent. plus petite que l'encolure A G, marquez

cette hauteur par un point I.
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ce poinfdo"7tnt"V'"'°'"7
'' ' '•«—chure I par une ligne droite d.pasBan.lce point do i cent., dessinez alors uno légère courbe descendant de ce point prollongo jusqu'à la carrure H. ^ *^ I

E J-Largeur égale à un dixième plus 1 cent du J tour de taille.KL J-Placez lo point K f cent, au dessous de H. Pour obtenir la courlbure de cette ligne on pose la règle allant de K . E et l'on plae 1 point lJ
1er un? t "" ''''^"' ""^""^" ^" ''''' '' ^^-ient 'facile alor's de dLner une courbe joignant J à K en passant par le point L.

E K.nV^7^^'r !' '^"l"
'"^ ''""' ^' •" '"'•^«"^ ^'^P^»>° ^ ^ P"«««nt à la tailleE, suivez la règle depuis lu taille sur une longueur de 8 ou 10 ceit. au dessous

Placez la règle à l'angle supérieur de l'encolure G en passant à la taille au

iZiT^o^'
'''''''-'' '-'• ^^ ^— '^ ^^ -^"« - vous a::::

taill... ^'^'l^.f^'-'-f
J'-^«'"^™^«2cent. (cette cambrure est toujours porr lej

::!^z:!:^::!z:''''
'- ' ^^"- ^^^ -'- ^^ ™"^- - -«>• ^«-- -v;

point M d^rctr^
''^'^ '^^

'
"^^"^

' ^^"- ^" * ^-^ '- *^^"^
^ - ^'^- ce

M N-Longueurégale à la hauteur du dessous de bras plus 1 cent Lalargeur du petit côté dans le haut, mesurée depuis la courbe jusqu'à la coutvL Net égale à la largeur de la taille J' M „.oins 1 cent. Joignez iv à NTr u^jcourbe bien accentuée. Joignez N à M par une ligne très pfu cintréo.

8 ou mooT "^ "'
^Ti^'"'?

'" '^^^' "^ P°'"* ^ ^" P^««--'t «"r M et prolongez

K et passan par J' su,vez-la 8 ou 10 cent, au dessous de la taille et vous aurez 1pomt E, prolongez la ligne O P jusqu'au point S et vous aurez la basque
'

(S-\
L (^

VV
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vaille
; on élève ce

TRACE DU DEVANT, (fJg. 9J).

A droite de la feuille de papierau point A tracez

un angle droit.

A B—Largeur «-gale au ^ tour de jtoitrine,

diminué de la largeur du dos et du jietit côté

mcsurts Bur la ligne do poitrine.

B—Abaissez une verticale B C, sur cette verti-

culc indiquez la longueur du dos (Ire mesure) et

lirez une petite horizontale.

I>—Tracez la ligne do carrure au J de B C.

K—Tracez une petite horizontale ou ligne

d'épaule à un tiers de la hauteur B D.

A F—Largeur de l'encolure égale à celle du
dos A G, plus 2 cent.

A G—Hauteur ou profondeur de l'encolure A F
i

plus ^ cent.

F H—Longueur d'épaule égale à la couture

d'épaule du dos moins 1 cent.

I J---Largeur du demi-devant.

C M—Distance égale à un dixième de la cambrure de la taille (c'est-à-dire

Ide la différence qui existe entre le J tour de taille et le ^ tour de iwitrine).

M L--Longueur égale à la hauteur du dessous de bras plus 1 cent.

O—Hauteur de la taille du devant: On la détermine en donnant à F 0,
une hauteur égale à la longueur de la taille devant. (Mesure prise sur la personne
et diminuée de la largeur d'encolure du dos A G). On se rappelle que cette mesure
la été prise sur la fillette en partant de la nuque.

Au point O, tirez une ligne horizontale.

P—A la moitié de la hauteur G O, tirez une horizontale qui marquera la

[

hauteur de la pince.

P E—Distance entre le milieu du devant et la pince, égale à la moitié de la

!
largeur du devant I J.

A ce point R, abaissez une verticale pointillée dépassant de 8 à 10 cent, la

' ligne de taille O.

Joignez F à G par une coarbe. Arrondissez la ligre du milieu du devant
dans le haut en ivntrant d'un demi-cent. à i'encolure G. Tracez une ligne droite de

PIQURE 91
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l'encoluro Pau point H sur ]a liguo d'épaulo. Joignez IF à J „«. ,. ^ Jcourbe, proongozcotto courbe de J , Lon creusan'au poi t X 'd Tl T\dessouH de ia petite horizontale. Joiijnez L à M nnr

' ^'''^- **"

Avant do tracer Jes pinces il faut mesurer la tailllot T. ^^"" P'""'^"'
'''A

(ia taillo du dos E J, celie du petit clT M t d ^t Je ^ ^0^ '" /"

H

ces troia largeurs et de ce total on sonHfmi, i i .

^^' *"' ^'^ditionnel

a la prcmiôro pinco T, l« moitié do cetto dilKrenc» »t àîfj T "'"

.«illoia largeur d. la pince, ^c.Jue .ol!ZtlZZ;''[^ "v^ ."
chaquo celé de la verticale polntillée, et dominez la Bi,u ,1

" '^ ""

poim,ai'oxtrcmitJ»„pc<,.icureEdcjI,„„™„r T ./Il T ''T""'
'"'

"^""'l

^e.ee„t..„i„d™,jT,™«„,.sL'rxrba.';:rrai: "^ô:;;"^ ' rpinee placez son extrémité eupérieuro U 1 la moitié do ! T ""n
la couture du desaous do bras et le point E % ,

'° """f"" °""1
Placez lo point X il la moitié do kdrjir '• ^ "" •' '™'- n»» haut que E)j

dobraaMetlapremLT2ceTe,r v^rr"""''' '" """""' "" "''«"'H
Ti,.z une vcrticrie p intllléod! uVxT ,

"
'""'"'" ™""'"'° ^"'™ '"" ^J

Marquez la largeur d^o ,„ ZfJ:^:::':Z:l:SZjl ^d
'" ''"'

:^^:=r7::^itX::={Sr^
e. de O^.Z,a mémo longueur de basque que vous avez donné défa au d»: et .!

*3
-O-

P

I

lument i

taillo du
i A mesur

est aussi

pour les

L
(n suivai

A

A
la taille' (
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J, par une î^gôrj

't N, do i Cent. aJ
gno presque droitcl

partioH du patron,

i 0), on additionne]

la différence (c'eeti

minces. On donnerai
le pince X, l'autre!

2z sur la ligne del

lut), par moitié del

joignant ces deux!
de la pince S estl

Pour la seconde
I

nce comprise ontiei

'. plus haut que Hy
:)uture du dessous]

n prise entre C et T.

do 8 à 10 cent,

nt X et dessinez-la
|

a la pointe V tout à
j

e ne pas supprimer I

le à l'angle supé-

bras M
; suivez lai

leXà V, deTàsl
déjà au dos et au

JUPES POUR LES POBES DE FILLETTES, JUSQU'A L'AGE DE 15 ANS, (fig. 92)

••-,

''e breaéth afou

FiauRE 92

Pour les enfants, surtout pour les petits do 2 à 4 ans, les jupes se font abso-

I

lument rondes, les mesures à prendre sont donc très peu nombreuses : le tour de
taille du corsage, le tour des hanches et la longueur devant sont seules nécessaires.
A mesure que les enfants grandissent on y ajoute d'abord la longueur du coté qui
est aussi celle do derrière, jusqu'à lâge do 12 ans, puis enfin la longueur derrière
pour les grandes fillettes de 12 à 15 ans.

Le tracé que nous donnons ici, fig. 92, peut servir pour faire tous ces patrons
fn suivant les mesures de chaque âge comme elles sont indiquées au tableau ci-joint

A—A ce point tracez un angle droit.

A B—Hauteur égale au J do la différence qui existe entre lo tour entier de
la taille- et le tour entier des hanches. A ce point B tracez uno horizontale.
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TB

A

L

:

A C- Largeur égale au demi-tour do taille augmenté de son l;5me plusL^
centimètres pour les ironce« ou plis derrière. Elevez le point C de 2 eent. indique

'

eo nouveau point C et delà abaissez la vertieale CD.
E—Placez ce i)oint à la moitié de B D.

E E'—Hauteur égale à la diflerence qui existe entre la longueur du devaJ
et celle du côté, et cela seulement à partir de cinq ans.

B F—Donnez à la verticale lu longueur du devant.

E a-Indiquez la longueur du côté, et placez le point G à une distance dF égale au double de B E.

G II—Indiquez la longueur derrière.

Il no reste plus alors qu'à déterminer la largeur du bas. Pour la moitié de
la jui)e la largeur minimum est égale au tour entier des hanches, ce qui revient à
d.re que la distance F II est égale au tour des hanches. Tracez en.suite larrondi
du bas F G II.

Quand les proportions générales sont ainsi définies, on indique la place do.
coutures. Voir la fig, 92

Tablier.-Pour des.siner la moitié du tablier on mesure sur la ligne de taille
de B à Iv, i du demi-four de taille. On donne au bas de Fà L, une largeur à deux
fo.s celle du haut B K. On joint K à L par une ligne droite, très légère, qui seri
de guide pour tracer les bords de la couture. lant au

A la couture du tablier K on fera une petite pince de deux à trois cent dJlargeur sur une longueur do quatre à cinq centimètres. Indique;

Sur la hanche E on fera une petite pince de 4 à 5 cent, suivant la rondeuil"'^ 1'^'

des hanches
;

il est même préférable de froncer à la taille pour les enfants jusqu-f
1 âge de sept ans. *^ ^

Lé de cÔté.-Pour déterminer la largeur du lé de côté on divise en deux
parties égales la distance comprise entre II et L et on j.lace le point I. A la taille* -, «,on place le point M aux 5 do la distance C K et on joint M à I par une droite

'

légère qui indique le bord de la couture.
"^ ^°"P^

Tracez la courbe de la taille K E M C,
Pour déterminer la largeur d'une jupe carrée on prend le tour des hanches»"-"'-

et on y ajoute 10 à 12 cent, mais ce surplus est facultatif et se règle par la néces^^'^'^-
site du moment. => f y

a lettr

ettro C

;o poini

a I

noitié d

I

iroit fil,

'accordi

nière m
ayures

—o-
r

îoublun

tans laisi
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i longueur du devan;

G à une distance d

indique la place de

TRACE D'UN PATRON DE COL DROIT POUR LES ROBES DE FILLETTES.
(Fig. 93),

La seule mesure à prendre est celle de l'eneo

lure A B C I).

Pour tracer ce patron, dessinez un rectangle
ayant une largeur égale au demi-tour du cou
plus 1 cent., et une hauteur de 7 cent, environ.

Du jioint D, sur la ligne J) A, mesurez une

A

1,
L*

'
B

^,,::^:l^^--^:z

D D
FIQUUE liauteur de -lacent, et tirez la ligne horizon-

tale L M.

Du i.oint 31, descendez dt un cent, vers le point C, et marquez co point de
a lettre Z,

Sur la ligne B A, rentrez 2 cent, à gauche do B, marquez ce point do la

eux à trois cent. dt|

ettro G

R(?uni8sez O à Z par une oblique.

Du point L, 6ur la ligne L M, marquez une distance do U cent, et marquez
!0 point L'.

"

Joignez L' à O d'abord par une oblique pointée puis par une courbe s'écar-
lant au dessous du milieu de l'oblique de ^ cent.

A droite du point D, sur la ligne D C, marquez une distance de 4^ cent
Indiquez co point par la lettre D'. Joignez D' à Z d'abord par une oblique pointée
Suis par une courbe «'écartant du milieu et au-dessous de l'oblique do i cent.

Le patron se trouve donc compris entre les pointa L O Z D. C'est-à-dire la
loitié du patron, puisque nous l'avons construit sur lo demi-tour du cou.

Pour couper ce col, on place le patron sur l'étoffe pliée, la ligne L D sur le
roit fil, cela lorsque l'étoffe est unie.^ Lorsqu'elle est rayée, chaque moitié du col
ocoupo séparément, afin d'obtenir, qu'à la couture do derrière, les rayures se
Raccordent. Pour cela on place lo patron sur le biais do l'étoffe on coupe la pi^-
^lère moitié du col puis on applique celle-ci sur l'étoffe do manière à co que les
•ayuresse superposent exactement, endroit sur endroit, puis on coupe l'autre
noitié.

La doublure 80 taille dans le môme sens que l'étoffe ; on enferme entre la
îoublure et l'étoffe une toile appelée " toile de tailleur " qui se taille sur le patron
pans laisser de rempli, excepté à l 'encolure.
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à pcnts arrière lu toile de tailleur, Fétoffo du col et lo co aJ doubi ' . ' P

points de cote, «an. fa.ro traverser ces points à l'endroit du corsa^je.

TABLEAU PROPORTIONNEL DES MESURES POUR LES PATRONS
D'ENFANTS DE 2 à 4 ANS.

'^^«ONS

3

.W

Î^O. Mesures a prendre

1 Longueur du dos à la taille

2

3

4

Largeur du demi-dos

Largeur du demi-devant

Demi-tour du buste

6 Demi-tour de taille

6

7

8

9

10

II

Demi-tour du cou

Tour de l'emmanchure

Longueur do la manche au coude

Longueur totale de la manche

Longueur de la jupe

Tour des huuciicb
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JAQUETTE POUR FILLETTE DE 4 à J2 ANS, (ttg. 94). |en

lari

Cette jaquette est presque droite, elle bc fait avec ll^'^'"
dos un pou cintré ean.s petits côtés. Iqui (

Lorsqu'on lui ajoute un col marin on l'appelle jaquett 5^» i

" quartier maître," quand elle est croisée avec co
rabattu et revers, c'est simplement une " veste tailleur.

Lorsque revient la mode des paletots sacs, on suppri
me la couture du milieu du dos, on obtient alors uni
veste droite ressemblant à un veston d'homme.

Les vestons do cyclistes pour dames se taillent de Ifigne
même manière.

Les mesures nécessaires pour tailler cette veste eonl

les suivantes :

FIGURE 94 , T
10 Longueur du dos et longueur totale de la veste.

2o Longueur de la nuque à la taille devant.

3o ILiuteur de dessous-de-brixs.

4o Largeur du demi-dos ou carrure du dos.

5o Largeur du demi-devant ou carrure du devant.

6o Demi-tour du buste,

ïo Demi-tour des hanches.

8o Tour de l'emmanchure.

9o Demi-tour du cou.

Ces mesures prises justes comme pour un corsage seront nugmont.<es daJiicned
les proportions suivantes, iniisquo la jaquette doit être plus grande que la robe : fl par

A la longueur du dos et à celle du dessous de bras on n'ajoute rien à la lo
gueur do la nuque, à la taille devant on ajoute 1 cent.

A la largeur du demi-dos et à celle du demi-devant on ajoute un demi-cent
mètre.

Au demi-tour de poitrine on ajoute trois centimètres.

Au demi-tour des hanches on ajoute six centimètres.

A l'emmanchure on ajoute deux centimètres.

Pour tous les paletots qui n 'ont p.-^s de petits côtés on ne devr^ pas 6tre bu1^^117.
pris de voir l'emmanchure eo dessiner bo;4ucoup plus grande proportionnelleme

forme

point

ligne (

un C(

ui pat

|ourbe

(oint I

rise SI

lelon
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S, (flg, 94).

oitc, elle se fait avec 1

tés.

arin on l'appelle jaquet

13 est croisée avec c

entune " veste tailleur,

paletots sacs, on suppri

•s, on obtient alors un

sston d'homme,

dames se taillent de I

on hauteur qu en largeur. On observera aussi que sur le tracé la pointe de l'em-manc urc du devant Y remonte sensiblement au dessus do Temmanlre du d s Kelado,terea>n. paroeque sur la fillette, lampleur de la basque viendra d'elle-'inu.me se placer sur la hanche et entraînera avec elle la pointe de l'emmanchure Vhn descendra toute seule en face le point K. On tendra un peu l'emmanchure clïu. aidera encore ce mouvement en refoulant l'ampleur vers lo dessous de bras.
'

TRACE DU DOS, ffig. 95)

tailler cette vesto bod

eur lotalo de la veste.

ront anirniont(<c.s dai

l'ande que la robe :

n'ajoute rien à la lor

i ajoute un demi-cent?

ne devr^ pas Être but

l)roportionnellemer

A X et A Z—Avec une équerre tracez un angle droit.

u'gne de\!!;i"e""'"'
''"'' ' '' ''"^'""" '" '''' ^'"^ '

^^"^"
' ' ^ P-'t tracez la

C-Au quart de la hauteur A B tracez la ligne de carrure.
D-A la moitié de la hauteur A B tracez la ligne de poitrine.
B E—Cambrure du milieu du dos 1 centimètre

A F-Profondeur d'encolure 1 centimètre, joignez F à E par une li^ne atii:orme a la couture du dos.
' ^ ^^

.ointGll''"t'''"\'"""'""''''^""'""'"
^'^"'^^"'' ^" -"' - ^^è- ce.>omt G d un demi-ccntimètro au-dessus de la ligne horizontale.

C II-Largeur du demi-dos, mesure prise sur la fillette.

H J-lIauteur, 1 centimètro plus petite qoe la larRcr d'encolure A GK-A la moitié do la distance comprise entre h li,,„, j„ earruro C et Uïnede po.tnne I., tracez une petite horizontale. ,1 „c rester plus qu'à I,^„ F î.p runohgne courbe, G. J par une li,ne presque droite, d^aJu i Tr.2
I u„ cent.

;
tracez une courbe partant de rc..trém„o de l'cpaule (point prolonTj)

,u. pa^r. sur la verticale au point II et ressortira de un cent, .droite du point K

lourboti'^rK'™'""""^"'-'^"""^''''^ ""'-'"- '-- "- "«*-

.intE'::irr;e:fotei'::fc'i;;tini'r°r'"'r; v'-"'-'
"- '^

rise sur la miette. L. 2„ ProlonVeztr„ .1" caf; 7. '
"""" """"'

«0 longueur .ga,e . B L, ,ui vou=s donnera leV^]^ "uj" ^Tu^L::;:,»'':.:

Joignez L à M par une ligne à peine courbée
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TRACE DU DEVANT (%. 95).

Prolongez les lignes d'en-

colure, (Je carrure et de po
trino.

A A'—Largeur <:gale ulî

demi-tour dos hanches, pluJ
6 centimètres.

A ce point A' abaissezj

une longue verticale.

A' F'—Hauteur de l'enco-l

lure t^galo a la largeur d'en-j

colure du dos A G.

A' G'—Largeur de l'enco-

lure <?gale àsa hauteur A* F'I

plus 3 cent, on remonte cel

point G' do 1| cent, au-j

dessus de l'horizontale,

r—Ligne de hauteur d'é-l

PiocBE 96 P*^"'®- ^" ^'* P'aco au quart!

de la hauteur comprise entre!
4A ligne de carrure et la ligne d'encolure.

J K—Largeur du demi-devant prise sur la fillette,

^^nrHn^^r^T"'^^'''*'"^"^''*^"''^" ^"«*« («-^ «« ~PHlo que ce demi-i^ur du buste a été augmenté de 3 cent.) diminué de la largeur Ju dos mesur/eTur

onX '^'""- '-''' ''''-''' -' '"^^^-^« «- ^a fi.. 05 par :::;;"'

«oinf -/""t
^^ ''"* ^" ^'''^"' ^" ''" '-"" ^^^ ^^'''^' t^^««^ ""« Iig"e horizontal

.cent.;m'oi„^lX;:fd^^
''' '''''''' ^^"^ ' '^' ^^^-^ <^

.^OP,
^ '^"^'^"^^^ ^^ '^^S'^ «"^ J« Poînt P

;
faites la passer sur le point N ctracez une ligne se terminant à la ligne de carrure.

S-Placcz le point S exactement au milieu de la distance R K.
S T-Du point S abaissez une verticale se terminant à la ligne de taille.

*



rolongez I03 lignes d'eu-

ro, do carrure et de poi-

A'—Largeur <;gale «u

tour des hanches, plus,

Uimôtres.

ce point A' abaissez!

longue verticale.

F'—Hauteur de l'encO'

L'galo a la largeur d'en-

du dos A G.

G'—Largeur de l'enco-

?gale à sa hauteur A* F'j

i cent, on remonte ce|

G' do 1^ cent, au
3 de l 'horizontale.

-Lignedo hauteur d'é

. On la place au quart

iiauteur comprise entre

appelle que ce demi-

ir du dos mesurtîe (-uii

;. 95 par une ligne

— 92—

I , W«r .Y'''^^"'
°^^*'"''' '' 1^"'"^ 1'" représente la hauteur de taille- du .6i^ il faut

V V-IIauteur (-gale à I K du dos.

T AV-lIauteur du dessous de brus prise sur la tillctte.

V Y-Longueur do basque <:gale à I M du dos.

X-IIauteur de la taille au milieu du devant déterminée par la longueurpnse sur la fillette de la nu,„e à la taille devant. Pour applique c.-tte nZë o.!|]u.ssc dépasser au dessus de lencoluro G' la largeur d'encolure du dos.
X Z—Longueur de basque <?gale à 1] L du dos.

lune cou!bT
''""'" ""*'""'" Patron. joignez le pomt supérieur G'.K'pa.

1 cent
.?'"'' "'"'''

V
^''"' '"^''''"'' ''''''

^''' ""^ ''&'"« P'-^'^-l"^ <i'-oite, mai»
1 cent, plus courte que l'épaule du dos G J.

" 1 1
^^, mai»

Pour l'emmanchure tracez une courbe nartant r\,^ T ,.. * 1

carrure K, .„. ,e Uc.„„s de l.as W et^0)3 pot
'
V '

""'" "" " ""'"' "

t„„ .•^°T
'" """"'"° "" '"" "'"~ ""° "'' "S"" ''""''' l>""»"t <lo V „M„r-

Ih . , >

^?'''"
1°

'""''' '"''"''" '" J"'»""' ^' ^ ^ P" ""« ^•""''O Pour tracer teora du devant, rentre, un een.i.è.re i l'encolure F', „rro„di.,oz „„ peuTZ^deJ^en.„„ura„tj„.,„.>M,àp.rUrdcee point .ui«. „ ,i«„„ drjîte j^u^^

me ligne horizontale

teur on l'on mesurera

à été augmenté de

'r sur le point N eti

oIîK.

a ligne do taille.
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COL MARIN DE LA JAQUETTE POUR FILLETTE DE 4 à J2 ANS, (ffg. 96-97)

FIGURE 96
Pia^.„j. çf-j

L'explication qui suit concernant le col marin s'applique à tous les cols d(
cette forme, au3si bien à ceux do dames qu'à ceux do tiliotte.s

; on pourra doue la
suivre exactement pour tous les cols marins do Hllettes et de garçons et aussi pour
ceux do robes do chambre, matinées et corsages. Le col se rajoute entièrement
loi-squ'il est indépendant de la veste, c'est-à-dire lorsqu'il est fait d'une autre «îtoffo
<îuand il tient i la Jaquette, quand il fait corps avec elle, il n'est rapj.orté qu'er
partie

;
le devant du col, dessous, est fuit de rctoffe laissée en plus à cet effet aii

-devant do la veste, tandis que la partie de derrière est rapportée; il y a donc à
^

l
^•envers une couture en travers qui ne se voit pas, tandis que si on rapportait k 3 k f!dessous d il col tout entier on apercevrait la couture dans la " cassure

"

La figure 94 représente la veste avec le col marin terminé.

La figure 90 représente le dessous ,lu col. La partie qui tient au devant d_
la veste est indiquée par le cliiilre J, taudis que la punie :i qui couvre les «îpaulea el «ar

,

id dos est l'ttjuutce, i" ^rmer

mpri

le.

j

^re, c'(

]

I

3ite,
i

jviron.

I

f

qui fa
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à J2 ANS, (flg. 96-97)

FIGURE 97

quo â. tous les cols d(

.s
;
on pourra donc li

gai-^'ond et aussi poui

80 rajoute ciitièremerii

fait J'uno autre <Jtoffo

il n'est rai)])orté qu'en

?n plus à cet effet a

iportée
; il y a donc

le si on rapportait 1(

' cassure ".

iiiné.

qui tient au devant d(

à couvre les dpaulea ei

FIOrRE 08
FIGURE 99

Lorsque lodevant de la veste est tracd comme il est explinucî plus hrut95 on indique par le point A, de lu i]^nro 08 la Iru.tonr A V n
urofermerlaveste. Cette lutteur est ::tsoL;;,tf::r^ ÎÏ: 'iT 7^
3 la ftguro 94, nous placerons le point A à peu nrùs à 1 no;i' r , ,^prise entre l'encolure . et la taille, A c:poi^; A L '^rZ::^1 1:^:

-er la ,.rtie in.rieure du col ainsi q^ nLiq^rr;;:;^;;::^:;^^
1)-Place. ce point au tiers de la hauteur F A et tirez une horizontale

ire c'est^dh^r','' ,^;^"f

«"^^'«' "^^^0"^^ ""« Iar,.eur cigale -X la largeur de car-ire, c est-à-du-e égale à la largeur du devant mesurée du point D à l'enunanehure.
*-Au bas de IV-ncolurc F, tirez une petite horizontale.

ro.^pu.sLaA par une droite ponctuée et par une courbe creusée de 1 cent-

lait que
1 angle du Ool E viendra se rabattre sur le point C.
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Ceci nous donne une partie du lol, celle do devant, mais il manque oncoil

toute la i.artito qui couvre lo haut du dos et les éjiauk's. Cette partie se rajoui
uinui que lo déniont/o lu figure KO.

Pour la dossinor, on joint Hur une feuille do papier lo patron, du dos àcelJ
du ovuiit i.iir la couture d'cpaulo, comme lo montrent lo.i II^mics ponctut^n, pi.

on partant du bord du col dôjà coup«S on trace une courbe qui suit remmanchu]
à 1 cent. - distance en dehors.

La hauour du col derrière ("mosuri?© Pur lo milieu du dos) est <^^'ale a
largetn- soit i'/,'ale à la largeur de carrure du dos J)1uh 1 cont. Lorsque la hautci
et hi largeur sont marquées on trace avec l'équerro un angle droit qui fermera
coin du col.

A la fig. 01», la i)artie du col qui tient au devant est indiqui'e par le cliiffl

1 ;
la i)artio raJoutt'O est marquée 2 ; la courbe représente la couture qui joli

les deu.\ morceaux et qui contourne l'encolure.

La figure 07 roiirésente le dessus (l'endroit du col entier, après qu'il est

couvert d'un morceau d'une seule pièce, car il est bien entendu que c'est beulemcJ
le dessous du col et la toilo qui lo soutieut, qui est taille uvec une couture.

Ê
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t, muin il manque cnoo

i. Cftlo partie ho rajou

r lo pfttron, du dos à ce!

W-H li,l,'IU'H pOllftUt'«'H, Jili

U) qui suit l'emmuiichu

1 du dos) est «•^'ttlo à Jg
coiit. Lorsque la luiutoJu
i^lo droit qui formera *'

<t indiquée jmr le cliifTj

into la couture qui joi

entier, après qu'il est rlë
tfiiilu que c'est bculeme

me une couture.
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Ces tableaux terminent la première partie de ce frnvnM r u

proportions absolument justes ils seront H 'IJ .

' ^'"^' ^^^' ^««
». juoito, us btioni cl une crandft nf ïiu/ ..,^,.. i

qui ne connaissent pas encore la mani^rn > ,

"tiiitdpour les jeunes filles

chacune. A., .«'mes.^siLn^oir;:,':,::?!
r,,"""'"^

^»

consmution normale, peu ou pas dessayagosoraJeJirê
'»'""'' «»it de

cation donnas pour ebaque Sge, toute, nourr^M
"".''™'"' "'• =" """'""' >«' indl-

convenable tous le, vOtelt/lnd'rurirrl;:?^ " "'""" '''''° '"""^*'"

rue.JV„^t:^7:X"rJr;;f' 0°""^- •'' - .-ai-pliquen. ,„, ,. e„„,.

«ua..ea.oiujtan,jr:e,'r:=r;::;r*^^^^^

:ontio„d:tu:'tr.;;tt°„Teer"'';"' ^^' ^ '"^''"'^*" "»- >° »— «.

nent,defe„»ea La rie
"

!
connaître pour la eonfc. ,o„ deevCte-

lu codage pirie, ta^ r stL^"Zr T"' '7 ™'°" ''''"' ^'''"'

»uee .n™.e. etc, etc. S:^::::^:ZZtZri:Z: T'"le tous gonroa etc, «c, et tou, te „enu. d^taiL de ,„mZZJZ^ ""

Fin J)e la rsKMiÈKB partik
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